
D u  1 2  j u i n  a u  2  j u i l l e t  2 0 0 6  -  N °  5 3

SOMMAIRE
Festival de Poupet 

Johnny enflamme la VendéePages 2-3

Page 4

Page 5

Pages 6-7

Page 8

Pages 9-10-11

Page 12

VENDÉE ACTIVE

AU QUOTIDIEN

À DÉCOUVRIR

DOSSIER

LE FAIT DE LA QUINZAINE

SORTIR EN VENDÉE

ÉVÉNEMENT

À LIRE	 Dossier pages 6-7

 Un musée tourné vers 
l’avenir

 Les grandes périodes de 
l’histoire vendéenne mises en 
scène

 Des expositions sans cesse 
renouvelées

 Des animations de l’EDP et 
un espace dédié aux enfants

 Un bâtiment rempli de 
nouvelles technologies

 Philippe de Villiers : 
«Nous mettons l’érudition à la 
portée de tous»

page 12

Surprenant, ludique, complet… L’Historial de la Vendée, ce musée nouvelle génération 
que le Conseil Général vient d’achever, ouvre ses portes au public le 25 juin. Une plongée 
fascinante au cœur des grandes périodes de l’histoire vendéenne, pour se laisser porter 
par les flots aujourd’hui revivifiés des siècles passés. En avant première, le Journal de la 
Vendée vous dévoile ces couloirs du temps animés par des collections uniques mises en 
valeur par des muséographies à vous couper le souffle.

Le 25 juin, l’Historial vous 
ouvre les portes du temps

Contrat environnement littoral    
Saint-Jean-de-Monts a signé !
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Après neuf communes du départe-
ment, Saint-Jean-de-Monts signait à 
son tour, le 12 juin dernier, son contrat 
environnement littoral avec le Conseil 
Général. Et s’engageait donc à mener 
des  actions de protection et de mise 
en valeur de son littoral, notamment 
à travers douze actions concrètes 
qui ont déjà été définies. À savoir, 
par exemple, la protection des dunes 
communales, le traitement des lisières 
forestières, la revalorisation de la Pla-
ce de l’Europe, la création d’un Jardin 
des Dunes, ou bien encore un projet 
de réhabilitation de l’Estacade...

Thérapie cellulaire  
Clean Cells à la pointe 
de la recherche
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À Boufféré, un laboratoire ultramo-
derne, spécialisé en biotechnologies, 
participe à l’émergence des thérapies 
cellulaires, c’est-à-dire l’utilisation de 
cellules vivantes pour des applications 
médicales. Une entreprise du troisième 
type, qui montre que le tissu économi-
que vendéen s’enrichit désormais des 
spécialités les plus pointues.

Concours Les Entrepreneuriales     
Une équipe vendéenne lauréate !
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Quatre étudiants de l’ICES et de 
l’IST ont gagné récemment un prix 
au concours des Entrepreneuria-
les proposé par les professionnels 
aux étudiants de la région. Le pro-
jet «Enfance +» qu’ils ont présenté 
dans le cadre de ce concours a 

permis à cette équipe de se mettre 
dans la peau de véritables profes-
sionnels qui créent leur entreprise. 
Et de faire leur preuve au cœur d’un 
concours réunissant les grandes 
écoles de la région. Rencontre avec 
les lauréats. 

Métier traditionnel    
La poterie dévoile ses secrets
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C’est un métier millénaire qui reste 
merveilleux.... Comment de cette 
boule de terre naît en un éclair un 
bol au contour si parfait ? Comment 
ces mains réunies sur ce tour lais-
sent éclore comme par enchante-
ment une œuvre d’art ? La poterie de 
Nesmy, qui comme une vingtaine de 
poteries perpétue la tradition en Ven-
dée, nous ouvre ses portes et son 
grimoire. Car il n’est de secret que la 
dextérité et la passion du potier...

Programme Habitat et Environnement  
Logements sociaux 
et énergies  douces vont de pair
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Le Conseil Général vient de lancer 
le programme Habitat et Dévelop-
pement qui permet de multiplier la 
construction des logements sociaux 
tout en tenant compte du respect 
de l’environnement, un des piliers 
du modèle vendéen. En partenariat 
avec l’office des HLM de Vendée, ce 
programme prévoit la construction 
de logements équipés notamment 
de mesures  à la pointe, comme les 
capteurs solaires. Encore une fois, 
la Vendée a choisi d’associer qualité 
de vie et aménagement du territoire. 
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Contrat environnement littoral - Et de 10 !
Saint-Jean-de-Monts signe à son tour

Originaire de La Verrie, le Géo 
Trouvetout Jean-Luc Brosset 
vient de créer la toute première 
remorque amovible qui, une fois 
pliée, n’occupe pas plus de place 
qu’un vélo ! Le jury du célèbre 
concours Lépine vient de lui dé-
cerner une médaille d’or.

	 Comme elle n’existait pas, il fal-
lait l’inventer... Une remorque plia-
ble qui encombre en tout et pour 
tout 25 cm de votre garage... Voici 
l’ingénieuse trouvaille du vendéen 
Jean-Luc Brosset qui vient de rem-
porter grâce à elle la médaille d’or 
du concours Lépine 2006. Il faut dire 
que  cet ancien mécanicien d’un 
garage de La Verrie en connais-
sait un rayon sur les rouages de 
l’automobile... Après un an de tra-
vail acharné, il réussit à mettre sur 
pied cet ouvrage, dépose son bre-
vet, et s’inscrit, après les sélections 
préalables, au très fameux concours 
Lépine de la Foire de Paris. Là-bas, 
Jean-Luc Brosset installe son stand. 
Et déplie mille et une fois, pendant 
quinze jours, sa fabuleuse remorque 
amovible sous les yeux ébahis des 

visiteurs qui n’en reviennent pas. «En 
voyant à quel point les gens sem-
blaient intéressés par ma création, je 
me suis vraiment dit qu’il y avait un 
réel marché, avoue l’inventeur. Sur-
tout chez les Parisiens, ou ceux qui 
ne peuvent s’acheter une remorque, 
faute de place pour la stocker». Avec 
ce prototype, plus de problème. 
Quelques petits centimètres et deux 
minutes à peine suffisent pour fixer 
cette remorque le long d’un mur. 
«Elle n’occupe en fait pas plus de 
place qu’un vélo !» précise Jean-
Luc. 

Un marché à saisir

	 Tout satisfait qu’il est d’avoir dé-
croché l’or au célèbre concours, il 
espère toutefois que ses efforts se-
ront bientôt récompensés de façon 
plus officielle, et qu’une entreprise 
lui proposera d’acheter sa licence 
pour fabriquer sa remorque. «J’ai 
déjà quelques bons contacts» lance-
t-il en l’air et sourire aux lèvres, sans 
vouloir pourtant en dire davantage. Il 
n’attend plus qu’une chose : que les 
intéressés se fassent (vite) connaître ! 

CONCOURS LÉPINE - Un Vendéen remporte la médaille d’or
Une remorque pliable... il fallait l’inventer !

C’est fait ! Le 12 juin dernier, Saint-
Jean-de-Monts devenait la dixième 
commune signataire d’un contrat 
environnement littoral. Une initia-
tive qui lui permettra de protéger 
son patrimoine exceptionnel, sans 
pour autant le sanctuariser...

	 Après neuf communes du dépar-
tement, Saint-Jean-de-Monts signait 

à son tour, le 12 juin dernier, son 
contrat environnement littoral avec 
le Conseil Général. Et s’engageait 
donc officiellement à mener des  
actions de protection et de mise en 
valeur de son littoral à travers trois 
volets d’action bien précis : l’amé-
nagement des espaces naturels 
particulièrement sensibles, la valo-
risation du bâti et le paysagement 

de la commune et l’intégration des 
équipements touristiques (pistes 
cyclables, campings...) dans l’envi-
ronnement… Dans ce cadre, douze 
actions concrètes ont d’ores et déjà 
été définies. Parmi elles, la protec-
tion des dunes communales, qui 
sont soumises à une forte pression  
qui provoque leur érosion, le traite-
ment des lisières forestières qui se-

ront rendues plus attractives ou en-
core la démolition de l’ancienne pis-
cine qui sera remplacée au premier 
trimestre 2008 par le nouveau centre 
aquatique. Par ailleurs, la Place de 
l’Europe, immense espace situé en-
tre un espace forestier et une plage 
de sable fin qui ouvre sur le front de 
mer, sera revalorisée, pour en faire 
un lieu de promenade agréable pour 

les piétons, mais aussi pour canali-
ser les différents flux de circulation. 
Autre lieu phare de Saint-Jean-de-
Monts, l’Estacade va elle aussi bé-
néficier d’un projet de réhabilitation 
grâce à ce contrat. En effet, cette 
avancée en mer de 400 mètres qui a 
par ailleurs un impact touristique im-
portant, a été fortement endomma-
gée par les marées et les tempêtes 
successives, et son accès est de-
puis partiellement interdit au public. 
L’objectif de cette réhabilitation est 
donc d’obtenir un ouvrage capable 
de supporter des conditions mé-
téorologiques défavorables, tout en 
conservant une intégration réussie 
dans l’espace maritime.

Des actions de sensibilisation 
pour les promeneurs

	 «Par ailleurs, un jardin des dunes, 
matérialisé par des panneaux péda-
gogiques qui seront installés à proxi-
mité du centre nautique, devrait voir 
le jour, a précisé André Ricolleau, 
le conseiller général du canton de 
Saint-Jean-de-Monts. Il permettra 
de présenter aux promeneurs la bio-
diversité de la dune tout en les sensi-
bilisant à la richesse et la fragilité de 
ce milieu naturel exceptionnel».

Parmi toutes les actions qui s’effectueront dans le cadre du contrat littoral : un projet de rénovation de l’Estacade de Saint-Jean-de-Monts.

Une fois pliée, la remorque de Jean-Luc n’occu-
pera qu’une largeur de 25 cm au sol.

■ Clévacances Vendée : toujours plus de qualité 

En Vendée, le tourisme de chambres d’hôtes et de gîtes ruraux se porte bien. Té-
moin, cette étude lancée par le label Clévacances Vendée qui montre que, dans 
ce domaine, la Vendée se classe au 3ème rang national pour les chambres d’hôtes 
et au 9ème rang pour les meublés. Des formules qui gagnent en qualité, puisque le 
nombre de structures classées en clés 3 ou 4 ne cesse d’augmenter.  

■ Le Crib : pour épauler les clubs sportifs au quotidien 

On le sait, la Vendée figure parmi les départements qui comptent le plus grand 
nombre de clubs et d’associations sportives. Pour soutenir leur dynamisme, le 
Comité Départemental Olympique et Sportif lance le Crib. Ce centre de ressour-
ces et d’informations pour les bénévoles a pour objectif de conseiller et d’épauler 
les dirigeants en matière d’embauche, de formations ou encore de démarches 
administratives.
Pour tous renseignements, contacter Valérie Reverseau au 02 51 44 92 00

■ Michelin : le Conseil Général s’associe à la peine des salariés vendéens

La mort brutale d’Edouard Michelin, le 26 mai dernier, a plongé des centaines de 
milliers de personnes dans l’affliction. Le Conseil Général s’associe à la peine des 
salariés de l’usine Michelin à La Roche, qui figure parmi les premiers employeurs 
du département. L’économie vendéenne, dont la réussite est bâtie sur le modèle 
un capitalisme à visage humain, se sent proche de l’exemple laissé par Edouard 
Michelin, PDG d’une multinationale qui avait choisi de conserver son siège social 
à Clermont-Ferrand, sa ville d’origine. Un chef d’entreprise qui avait su, à la tête 
de son groupe et dans la fidélité à l’héritage familial, concilier les exigences de 
compétitivité d’un géant mondial avec le souci de la dignité et du bien de ses 
employés.

En deux mots

VENDÉE GLOBE - Les retombées chiffrées
Un Everest économique
Voici quelques chiffres marquants 
de l’étude sur les retombées du 
Vendée Globe réalisée par l’agen-
ce Figesma.

	 Le Vendée Globe 2004/2005 a 
attiré environ 842 000 spectateurs 
en Vendée. C’est près de 100 000 
de plus que pour les éditions précé-
dentes ! 41% des spectateurs sont 
venus aux Sables d’Olonne spécia-
lement pour l’occasion dont 25% ont 
séjourné au moins une nuit dans le 
département. La Vendée a ainsi bé-
néficié de  75 000 nuitées supplé-
mentaires.

Retombées économiques

	 Par rapport à l’édition précéden-
te, les retombées économiques ont 
doublé ! Hébergement, restauration, 
commerces, alimentation, loisirs... 
Le chiffre d’affaires supplémentaire 
induit par le Vendée Globe est de 
l’ordre de 15,5 millions d’euros. Lors 

du Vendée Globe, la Vendée n’a 
cessé de faire la Une de la presse 
internationale... Avec 11 966 sujets 
télévisuels passés en 276 heures 
de diffusion (176% de plus), 7 272 
sujets radiophoniques passés en  
196 heures de diffusion (63% de plus) 
et 12 566 articles de presse écrite, la 
valeur des retombées médiatiques 
de cette édition est trois fois supé-
rieure à celle des autres éditions.

	 Dans le canton de Talmont com-
me partout ailleurs en Vendée, les 
travaux d’aménagement et de pro-
tection de l’environnement réalisés 
par le Conseil Général, en collabo-
ration avec les communes, se pour-
suivent. «La nouvelle piste cyclable 
entre la Baie de Cayola et Port Bour-
genay sera finie début juillet et les 
cyclistes pourront profiter d’un nou-
veau tracé de cinq kilomètres avec 
vue imprenable sur le littoral», notait 
Pierre Berthomé, Conseiller Général 
du canton de Talmont, lors d’une vi-
site du canton. Par ailleurs, trois fo-
rêts, Bourgenay, le bois des Bourries 
et le bois des Sables de la Grange, 
font l’objet d’un plan d’aménage-
ment permettant à la fois la protec-
tion des sites et l’accueil du public. 
Des filets en toile de coco, biodégra-
dables, ont par exemple été intégrés 
au paysage pour limiter les effets de 

l’érosion sur la corniche de Cayola. 
«La volonté du Conseil Général est 
d’offrir aux Vendéens et aux touristes 
des sites naturels où la beauté d’ori-
gine et l’aspect sauvage qui les ca-
ractérisent soient préservés tout en 
canalisant la venue des promeneurs 
afin de protéger ces joyaux de l’en-
vironnement», soulignait ce jour-là 
Bruno Retailleau, vice-président du 

Conseil Général. La protection des 
sites s’étend aussi aux marais, des 
zones sensibles qu’il importe de soi-
gner le plus délicatement possible. 
La zone de La Guittière à Talmont et 
les 315 hectares qui entourent l’Ab-
baye du Lieu-Dieu vont faire l’objet 
d’une étude visant à évaluer les pos-
sibilités de restauration à entrepren-
dre à l’avenir.

Environnement - Canton de Talmont-Saint-Hilaire 
La piste cyclable Bourgenay/Cayola ouverte en juillet

Les retombées médiatiques du Vendée Globe pro-
fitent à toute l’économie touristique.

La piste cyclable permettra de relier sur 5 km la baie de Cayola à Port Bourgenay.
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Les militaires du CMFP de Fonte-
nay-le-Comte vous proposent de 
venir découvrir leurs activités dans 
le stand, «Le village du CMFP», 
qu’ils installeront, place de Verdun, 
mercredi 21 juin, à partir de 19h à 
Fontenay. Un stand qui permettra au 
public de mieux connaître le quoti-
dien de ce centre, mais les militaires 
originaires des DOM/TOM souhai-
tent aussi présenter la culture de 
leurs îles à travers une exposition de 
costumes ou des dégustations de 
plats et boissons de chez eux. Par 
ailleurs, les groupes musicaux des 
jeunes de la commune pourront se 
produire sur scène car le CMFP met 
à disposition des musiciens un car 
podium, de 19 h à 23h. La deuxième 
partie de la soirée, jusqu’à 2h, sera 
l’occasion pour tous de participer au 
bal populaire.

Centre Militaire de Formation 
Professionnelle de Fontenay 

Les conseillers généraux juniors ont 
voté leurs quatre projets au terme 
d’une année de mandat lors de la 
réunion  plénière qui se déroulait 
dernièrement au Conseil Général. 
Les différentes commissions ont 
présenté les projets qu’ils souhaitent 
mettre en place à l’avenir. La com-
mission Solidarité propose l’acquisi-
tion d’équipements extérieurs pour 
les jeunes du Foyer Départemental 
de l’Enfance et des jeux d’intérieur 
pour les Instituts Médico-Educatifs 
de Vendée. Un challenge artistique 
inter collèges sur le thème «Art ados :  
réveille l’artiste qui est en toi !» devrait 
voir le jour dans quelques mois grâce 
à la commission Culture. Dans le do-
maine du sport, les collégiens pour-
ront être initiés au golf tandis que la 
commission Environnement a décidé 
de mettre en place une découverte 
de l’agriculture biologique en invitant 
les collégiens à visiter une ferme. 

Conseil Général des Jeunes :
Vote des projets de l’année

CAF, Impôts, CPAM... Avec la vi-
sioconférence, les employés des 
administrations Chalandaises ou 
Yonnaises rencontrent les habi-
tants de l’île d’Yeu sans aucun 
déplacement. Efficace, pratique et 
très très apprécié !

	 Challans - Au centre des impôts. 
Un téléphone sonne. Un écran vidéo 
s’allume en même temps que l’opé-
rateur décroche. Et voilà : l’interlocu-
teur apparaît, tranquillement assis en 
face de son conseiller. Petits échan-
ges cordiaux : «Bonjour - Comment 
allez vous ? - Vous me voyez bien là ?  
- D’accord je vous écoute !». Pro-
blème de carte grise, explication sur 
l’intégration d’un nouvel enfant dans 
le calcul de l’impôt, question sur un 
remboursement... En quelques mi-
nutes l’écran et les kilomètres qui 
séparent les deux interlocuteurs sont 
oubliés. Et même quand il faut four-
nir un justificatif : placé dans un Fax 
prévu à cet effet, le papier en ques-
tion traverse l’Océan en quelques 
secondes... Pour Vincent, habitant 

de l’île d’Yeu, ce système est révolu-
tionnaire : «On règle les questions de 
la vie courante en quelques minutes 
ici. La machine est très simple d’uti-
lisation : en une minute, on est en 
liaison avec une personne de l’hôtel 
des impôts de Challans, la CAF ou la 
CPAM de La Roche-sur-Yon. Avant, il 
nous fallait toute la journée pour ré-
gler certaines questions : aller sur le 
continent en bateau, prendre le bus, 
faire la queue dans les administra-
tions... Puis revenir ! Même les per-
sonnes les plus âgées ont apprivoisé 
la machine !». 

Maintien du service public

	 De leur côté, les administrations, 
qui ont mis en place ce service en-
tièrement gratuit pour l’usager, ne 
comptent pas pour autant déserter 
l’île : «On maintiendra toujours nos 
permanences sur l’île. Mais entre 
deux permanences, les administrés 
n’auront pas besoin de se déplacer à 
leurs frais !» conclut Jacques Trébu-
chet, Inspecteur Départemental.

SERVICE PUBLIC - Visioconférence
Nouvelle liaison entre Yeu et le 
continent

ÉCONOMIE - Le laboratoire vendéen Clean Cells à la pointe de la recherche
Un maillon essentiel des thérapies cellulaires
Le laboratoire que trois biologistes 
ont implanté sur le Vendéopôle de 
Boufféré fait appel aux biotechno-
logies les plus modernes. Clean 
Cells, spécialiste du «nettoyage» 
de cellules vivantes, participe en 
effet à des programmes de recher-
che internationaux qui pourraient 
bientôt révolutionner la médecine.

	 Quand Olivier Boisteau parle de 
son domaine de recherche, on a 

l’impression d’être sur une autre pla-
nète où les êtres vivants sont micros-
copiques, ne se déplacent que par 
millions, passent leur temps à se re-
produire, et sont très fragiles... Pour-
tant, et même si le langage utilisé 
par le biologiste est également très 
étrange, c’est bien de nous qu’Olivier 
Boisteau parle et des milliards de cel-
lules qui nous constituent. Avec deux 
de ses collègues, il a créé en 2 000 
le laboratoire Clean Cells, spécialisé 

dans la biosécurité, le stockage, la 
production et la décontamination de 
cellules vivantes... Un marché de ni-
che puisque quand tous les grands 
de l’industrie pharmaceutique ont be-
soin de tels services, Clean Cells n’a 
qu’un concurrent en France et pas 
plus d’une vingtaine dans le monde. 

Contrôle et sécurité

	 «En fait, on est une société de 
contrôle et de sécurité, explique Oli-
vier Boisteau. Dès qu’une cellule 
vivante est manipulée, elle est sus-
ceptible d’être infectée par un virus, 
une bactérie ou un champignon qui 
risquent de la détruire, de l’empêcher 
d’assumer sa fonction ou pire, de se 
propager dans tout l’organisme dans 
lequel elle va être transplantée». C’est 
donc pour éliminer ces risques que 
les laboratoires pharmaceutiques en-
voient leurs échantillons de cellules, 
de gènes, d’anticorps, de protéines 

ou de virus à des sociétés comme 
Clean Cells. «On reçoit des petits tu-
bes, grands comme des bouchons 
de crayons, dans lesquels des mil-
lions de cellules sont congelées dans 
de l’azote liquide. Le tube contient 
un liquide chargé en nutriments pour 
que ces cellules, complètement invi-
sibles à l’œil nu, puissent se repro-
duire». Et c’est là que le savoir-faire 
de l’entreprise vendéenne intervient :  
les cellules vont subir une batterie de 
tests qui permettront de déterminer à 
chaque fois si elles ont un virus pré-
cis. «Dans certains cas, nous pouvons 
aussi laver des cellules malades :  
nous sommes d’ailleurs les seuls au 
monde à pouvoir décontaminer des 
cellules infectées par des mycoplas-
mes avec un tel succès», précise Oli-
vier Boisteau «dont la réussite prouve 
la capacité de la Vendée à faire naître 
des fleurons de l’économie française 
sur son territoire», se réjouit Philippe 
de Villiers.

Le laboratoire vendéen est spécialisé dans le contrôle qualité des cellules vivantes.

La thérapie cellulaire contre le cancer
La thérapie cellulaire annonce des applications qui pourraient révolutionner 
la médecine. Par exemple, aujourd’hui, une personne atteinte d’un cancer 
suit un traitement de chimiothérapie... Elle ingère donc des médicaments 
issus de procédés chimiques qui éliminent les cellules malades mais ont 
souvent des effets secondaires car ils ne sont pas suffisamment sélectifs. 
Demain, la thérapie cellulaire permettra d’isoler des cellules du sang, de 
les modifier et de les réinjecter dans l’organisme où elles pourront à nou-
veau assumer leur rôle tout en détruisant les tumeurs. Les cellules ayant été 
modifiées «in vitro», elles devront bien sûr faire l’objet de contrôles ultraexi-
geants assurés par des entreprises comme Clean Cells qui certifieront 
qu’elles sont propres. «Aujourd’hui, on en est aux essais cliniques... Ce  type 
de médicaments, qui sera unique pour chaque patient, devrait obtenir dans 
certains cas une autorisation de mise sur le marché dans les cinq prochai-
nes années. Et à mon avis, c’est avec ce genre d’approche thérapeutique 
que l’on pourra un jour guérir le Sida», assure le créateur de Clean Cells.

	 Un nouveau port en Vendée. 
L’événement est assez rare pour 
être souligné. C’est la commune de 
l’Epine sur l’île de Noirmoutier qui 
est l’heureuse élue puisque le port 
de Morin qu’elle abrite vient d’être 
complété par une nouvelle jetée si-
tuée en face de l’ancienne. Désor-
mais, 850 bateaux sur pontons et 44 
en échouage peuvent ainsi être ac-
cueillis. De quoi assurément doper 
l’attractivité de l’Epine et, plus large-
ment, celle de l’île toute entière.

Noirmoutier - Les travaux achevés à l’Epine 
Le port de Morin est achevé

Après le haut débit, voici le très haut 
débit ! Dans quelques jours, il arri-
vera sur le Vendéopôle Parc Atlan-
tique dont les entreprises bénéficie-
ront désormais de l’accès à Internet 
le plus performant qui soit...

	 Depuis fin 2005, 100% de la Ven-
dée est reliée au haut débit. Une pre-
mière pour un département rural, et 
une nécessité vitale pour les entrepri-
ses vendéennes... Mais pour satisfaire 

des besoins croissants, sur les zones 
d’activités les plus dynamiques du 
département, et en particulier sur les 
Vendéopôles, France Telecom, en 
collaboration avec le Conseil Géné-
ral a lancé un plan de couverture très 
haut débit utilisant la fibre optique pour 
proposer des accès allant jusqu’à  
100 mégabits. «Une extraordinaire 
avancée qui permettra notamment au 
Vendéopôle Parc Atlantique de Sainte-
Hermine, de pouvoir bénéficier des ac-
cès à haut débit les plus performants 
du moment», se réjouit Norbert Bar-
barit, conseiller général de Ste-Her-
mine. Au total, le développement du 
plan «Zones d’Activités Economiques» 
mené par France Telecom permettra, 
d’ici fin 2008, à 24 zones d’activités de 
pouvoir bénéficier d’accès en fibre op-
tique. Déjà raccordées aux meilleurs 
nœuds de circulation autoroutiers, ces 
zones clés du développement écono-
mique de la Vendée vont désormais 
être également raccordées très bien-
tôt aux plus rapides des autoroutes de 
l’information...

INTERNET - Le Parc Atlantique bientôt raccordé 
Après le haut débit, place au très 
haut débit

La visioconférence permet de renforcer l’efficacité des services publics.

Le 29 mai dernier, 40 jeunes étaient à 
l’Hôtel du Département pour effectuer 
leur journée d’appel de préparation à 
la défense. Essentiellement destinée 
à maintenir le lien entre l’armée et la 
jeunesse et à concourir au sentiment 
d’appartenance à la communauté 
nationale, cette journée est aussi une 
occasion unique de sensibiliser les 
jeunes à la légitimité et la nécessité 
de la défense à laquelle ils doivent 
prendre une part active dans leur vie 
quotidienne, ou au sein des forces 
armées qui leur sont présentées. En 
somme, une journée pour rappeler les 
sacrifices consentis par les ancien-
nes générations pour que demeurent 
les libertés dont nous jouissons par-
fois aujourd’hui avec insouciance. Et 
prendre conscience que chacun doit 
aujourd’hui contribuer à la préserva-
tion de ces précieux acquis. 

40 jeunes effectuent leur JAPD 
au Conseil Général

Le Parc Atlantique sera désormais desservi en très 
haut débit.
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Entrepreneuriales - Des étudiants vendéens décrochent un prix 

Enfance +, espoir pour les enfants handicapés
Ils sont quatre. Quatre à avoir créé 
de toutes pièces le projet intitulé 
«Enfance +» qu’ils ont présenté 
en mars dernier lors de la finale du 
concours des Entrepreneuriales, 
à Angers. Ce concours, proposé 
par les professionnels aux étu-
diants de la région, se résume en 
quelques mots : «les étudiants ont 
des idées, donnons leur le goût 
d’entreprendre». Retour sur le par-
cours d’une équipe vendéenne… 
lauréate. 

	 Audrey Papin et Céline Pirot sont 
étudiantes en droit à l’ICES. Florian 
Andois et Simon Blanchard quant à 
eux sont à l’IST. Avant le concours 
des Entrepreneuriales, ils ne se 
connaissaient pas, mais chacun 
d’entre eux avait envie d’y partici-
per et puisqu’il fallait composer une 
équipe mixte, rapprochant des étu-
diants aux savoirs complémentaires, 
leurs chemins se sont croisés. De 
novembre à mars 2006, ils se sont 
creusés les méninges pour mettre 
sur pied leur projet avant de le pré-
senter devant un jury composé de 
chefs d’entreprise. Les quatre ven-
déens ont créé «Enfance +», une 
entreprise qui proposerait des gar-
des à domicile, du soutien scolaire 
et des jeux d’éveil pour les enfants 

handicapés. «Un jour, à la fac, on a 
vu une annonce. Des  parents cher-
chaient des étudiants pour garder à 
domicile et proposer des jeux d’éveil 
à leur enfant handicapé. On s’est dit 
qu’il manquait un système de garde 
à domicile pour les enfants handica-
pés, pendant les vacances scolaires 
notamment. Cette pancarte a été 

à la base de notre projet», explique 
Audrey. Au fil des semaines, ils ont 
peaufiné le projet, se mettant dans la 
peau de véritables professionnels qui 
créent leur entreprise. Ils ont contac-
té, rencontré des chefs d’entreprise, 
réalisé une étude de marché, dé-
fini une stratégie de communication, 
bâti un budget… Rien ne devait être 

laissé au hasard. «Ce projet nous a 
ouvert une fenêtre sur le monde du 
travail. Ça nous a sortis de l’école ou 
du milieu industriel pour Florian et moi 
qui sommes en alternance à l’IST. On 
a vu ce que c’était le monde du tra-
vail mais surtout, nous sommes fiers 
d’être allés au bout de notre projet, 
d’autant plus qu’on était en compéti-
tion avec de grandes écoles de toute 
la région et que nous, nous avons dû 
nous improviser commerciaux car ce 
n’est pas du tout notre formation !», 
précise Simon.  

Un appel aux entreprises pour 
monter le projet

	 Quarante équipes partici-
paient cette année au concours. 
«Enfance +» a décroché l’un 
des cinq prix, le Prix Entrepren-
dre au féminin. Un dernier vœu ?  
Qu’une équipe de professionnels 
prenne le relais et monte «Enfance +».  
Tout est prêt, il faut juste être «briefé» 
par les quatre étudiants. Et ça désor-
mais, ils maîtrisent !

■ Pour prendre contact avec l’équipe :  
• ICES, 02 51 46 12 13
(demander Pierre Lethu). 
• IST, 02 51 47 70 70
(demander Philippe Poupard).

Les quatre jeunes créateurs du projet Enfance +, récompensés au concours des Entrepreneuriales.

15 juin : à l’écoute des personnes 
âgées maltraîtées

Le 15 juin prochain, dans le cadre 
de la journée mondiale contre la 
maltraitance des personnes âgées, 
l’association Alma Vendée met en 
place une permanence toute la jour-
née sur son numéro d’écoute ano-
nyme, le 02 51 24 14 20. Un disposi-
tif supplémentaire pour garantir aux 
personnes âgées du département la 
meilleure qualité de vie possible.

Le Makaton est un langage qui uti-
lise les signes et les dessins pour 
aider les personnes ayant des dif-
ficultés à communiquer. L’asso-
ciation vendéenne «Communic’ac-
tions» vient de lancer le premier 
CDRom en français en langage 
Makaton. Peu connue en France, 
cette méthode est pourtant très 
utilisée outre-manche où elle per-
met à de nombreuses personnes 
de s’intégrer.  

	 «La sortie de ce CR-Rom sur le 
langage Makaton est une première ! 
Je me souviens que cette méthode 
a été utilisée lors de l’exposition de 
photographies de Philip Plisson au 
Conseil Général en 2001 et désor-
mais, grâce à ce CD-Rom, de nom-
breux handicapés vont pouvoir com-
muniquer et être aidés au quotidien», 
expliquait Véronique Besse, prési-
dente de la commission des actions 

sanitaires et sociales au Conseil Gé-
néral lors de la présentation du CD-
Rom. Le Makaton est un programme 
de langage unique, né en Angleterre 
et qui est utilisé pour l’éducation au 
langage des personnes ayant des 
difficultés à communiquer, comme 

les handicapés ou les personnes 
autistes… Le principe du Makaton 
est le suivant : la personne apprend à 
communiquer à partir d’une base de 
vocabulaire constituée de 450 mots 
et concepts, sachant qu’un signe et 
une image correspondent à chaque 

mot ou concept. Par exemple, pour 
demander du pain, la personne peut 
faire le signe correspondant au mot 
pain, les signes étant issus du lan-
gage des signes, ou montrer l’image 
illustrant le pain. À ces 450 premiers 
mots succède une deuxième base 
de vocabulaire, enrichie, qui per-
met à chacun d’étoffer son vocabu-
laire lorsque les premières difficultés 
d’apprentissage du langage ont été 
surmontées. Grâce à l’association 
vendéenne Communic’actions et 
aux nombreux partenaires dont le 
Conseil général qui ont permis la 
sortie de ce CD-Rom, les personnes 
pourront apprendre à se familiariser 
avec le Makaton, à partir de cet outil 
interactif alliant les jeux et les exer-
cices. Une façon inédite de venir en 
aide aux personnes handicapées. 

■ Pour se procurer le CD-Rom : 
02 51 37 80 84

Langage - Communiquer par les signes et les images avec la méthode Makaton   
Lancement du premier CD-Rom en français 

Le Makaton permet de communiquer par le biais de signes mais aussi d’images.

La Vendée est distinguée dans une 
étude récente sur la qualité des 
collèges français.

	 Dans un article intitulé «Collèges :  
la revanche des campagnes», le Nou-
vel Observateur révèle que les élèves 
suivant leur scolarité en zone rurale 
réussissent bien mieux que ceux des 
grandes villes (comme en région pa-
risienne par exemple). Fruit d’un gros 
travail de recherches, d’analyses des 
statistiques et des résultats réels des 
écoles et collèges français, cette en-
quête indique notamment qu’une di-

zaine de départements, ruraux pour 
la plupart, dont la Vendée, sont en 
«sur-réussite» scolaire. 

Pas de collège d’élite

	 La raison de ce succès ? Elle tient 
au fait qu’en Vendée, la bonne répar-
tition entre collèges publics et privés 
favorise une saine émulation entre 
les établissements. Sans compter 
que la qualité de vie qui caractérise le 
département crée un climat de séré-
nité propice à l’épanouissement des 
enfants.

Collèges - Nouveau succès  
La Vendée, classée départe-
ment en «sur-réussite» scolaire

	 Donner l’alerte, faire un massage 
cardiaque, agir face à une personne 
qui s’étouffe, stopper un saignement 
abondant... Ce sont tous ces «ges-
tes qui sauvent» que l’Union Dépar-
tementale des Premiers Secours de 
Vendée (U.D.P.S. 85) vous propose 
d’apprendre. La formation, couron-
née par l’Attestation de Formation 
aux Premiers Secours (AFPS), est 
réalisée de manière pratique avec 
autant de mises en situation que 
possible. Et elle s’adresse à toutes 
les populations, ces gestes simples 
et efficaces permettant à chacun de 
pouvoir un jour sauver une victime 
en la maintenant en vie jusqu’à l’ar-
rivée des secours. C’est donc pour 
que le plus grand nombre soit formé 
que l’U.D.P.S 85 se déplace, à la de-
mande, dans tout le département. 
Entreprises, collectivités, associa-
tions, particuliers... Ne manquez pas 
cette occasion !

■ Renseignements : 06 84 48 37 74

SECOURISME - Les gestes qui sauvent  
Des formations pratiques 
pour tous

L’association UDPS 85 organise des formations à 
la demande dans tout le département.

Les bons résultats des collèges vendéens sont dûs en partie à la qualité de vie dans le département.

Maison Départementale des 
Personnes Handicapées : perma-
nence en langue des signes

Afin de toucher le plus large public 
possible, le Conseil Général vient 
de mettre en place à la Maison Dé-
partementale des Personnes Handi-
capées une permanence en langue 
des signes. Celle-ci, qui est assurée 
par Madame Véronique Savary, inter-
prète-diplômée, est ouverte le jeudi 
de 10h30 à 12h30, 40 rue du Maré-
chal Foch à La Roche-sur-Yon. Par 
ailleurs, des possibilités d’accompa-
gnement en dehors de ces horaires 
peuvent avoir lieu au cas par cas. Il 
suffit de prendre rendez-vous, par té-
léphone au 02 51 34 46 42 ou par fax 
au 02 51 34 46 45.

■ Renseignements : 0800 85 85 01

Jusqu’au 16 juin : semaine 
écologique à la maison des familles

Le Point Info Famille, qui se trouve à 
la Maison des Familles Bd des Etats-
Unis à La Roche, organise jusqu’au 
vendredi 16 juin une semaine théma-
tique sur les économies d’énergies, la 
lutte contre la pollution et le réchauf-
fement climatique. Le public pourra y 
découvrir une exposition réalisée par 
l’association Espace Info Energie 85. 
Par ailleurs, le mercredi 14 sera parti-
culièrement consacré aux enfants de 
6 à 12 ans, qui pourront de 14h à 17h 
participer à des activités scientifiques 
et techniques animées par l’associa-
tion Les Petits Débrouillards. Enfin, 
une conférence sur les gestes simples 
pour faire des économies à la maison 
sera donnée le mercredi soir à 20h30. 

■ Renseignement : 02 51 44 37 02
pointinfofamille@udaf85.unaf.fr 

Un diplôme «écharpe d’or» vient 
d’être remis aux jeunes du canton 
de Chantonnay par la prévention 
routière, dans la catégorie «Actions 
12/25 ans». Ce diplôme est une fa-
çon d’encourager les foyers des jeu-
nes à continuer les actions de pré-
vention contre l’alcool auprès des 
adolescents. En 2004, conscients 
que les jeunes sont peu informés 
sur les dangers liés à l’alcool, les 
animateurs décident de mettre en 
place un projet de prévention. Qua-
tre soirées ont été proposées afin de 
mettre en scène sous forme de tri-
bunal des situations réelles retraçant 
des incidents liés à la consomma-
tion d’alcool. Les jeunes étaient les 
acteurs de ces mises en situation, 
deux avocats étaient présents et  
170 jeunes du canton ont assisté à 
ces soirées. Aujourd’hui lorsqu’un 
Foyer de jeunes organise une sortie 
ou une soirée, le président s’appuie 
sur les informations communiquées 
lors de ces soirées. Histoire de pas-
ser le message de façon crédible.

Remise du diplôme «Echarpe d’or»
Les jeunes du canton de 
Chantonnay sont décorés 
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Après son tour 
d’Europe à vélo 
bouclé en 2004, 
Joseph Briand, 
le pharmacien 
globe trotter, re-
met le couvert... 
Le quinqua 
s’offre en effet 
cette année un 
nouveau défi 

de 5 000 kilomètres... Et pas des 
moindres : la traversée de l’Australie 
(14 fois la France). Parti le 3 juin de 
Vendée, il a enfourché sa bicyclette 
le 7 juin à Melbourne et prévoit d’ar-
river à Darwin début juillet.  Entre les 
deux, il devra affronter l’impitoyable 
désert rouge, l’interminable Stuart 
Highway et les grands froids de l’hi-
ver australien... Mais, lui qui assure 
pédaler comme il respire, adore faire 
le plein de paysages magnifiques et 
d’aventures imprévues... Et compte 
bien partager avec ceux qui le sou-
haitent ses rencontres  avec les kan-
gourous, les kakatoès ou les dingos. 
En tout cas, de mémoire d’Austra-
lien, jamais homme n’avait jusqu’ici 
relevé ce défi. 

■ Pour le suivre : jbaustralie.skyblog.com 

Joseph Briand : l’Australie à Vélo

Le «pitch and putt» est un parcours 
de golf plus petit qui permet aux 
joueurs d’effectuer une partie en 
moins de deux heures. Ce type 
d’aménagement qui fait fureur en 
Espagne vient de faire son appa-
rition en Vendée, à Bourgenay, où 
les sportifs vont pouvoir taper la 
balle sur ce nouveau parcours très 
tendance… 

	 Après la réalisation d’un golf  
18 trous de championnat en bordure 
de 30 hectares de pins maritimes et de 
chênes verts, avec une large façade 
sur la mer, le S.M.A.T. (Syndicat Mixte 
d’Aménagement du Talmondais) vient 
de créer un nouveau parcours golfique 
court appelé «pitch and putt». Très pri-
sé en Catalogne, ce nouveau concept 
présente de nombreux avantages : 

en premier lieu, c’est un parcours de 
dix-huit trous, court, qui permet à des 
joueurs disposant de peu de temps 
d’en faire le tour en moins de deux 
heures. Par ailleurs, il s’adapte aussi 
bien aux débutants qu’aux joueurs 
confirmés qui peuvent perfectionner 
les coups brefs ou plus longs sur ce 
parcours de golf plus accessible. 

Un environnement préservé

	 Enfin, intérêt non négligeable, le 
terrain de Bourgenay offre un cadre 
agréable où les haies et des bosquets 
d’arbres ont été conservés, améliorés, 
soignés afin que les visiteurs profitent 
d’un environnement paysager paisi-
ble. Avant de se lancer sur les «green 
fee», il est possible de s’échauffer sur 
un stade d’approche avec neuf possi-
bilités de coups : coups levés, coups 
roulés, sorties de bunker…Ce «pitch 
and putt» a été conçu par Pierre The-
venin, architecte de golf de renom, en 
partenariat avec la Fédération Fran-
çaise de Golf et le Conseil Général. 

■ Renseignements : 02 51 23 35 45 

Golf - Un «pitch and putt» à Bourgenay
Une première en Vendée ! 

Le parcours du «pitch and putt» s’effectue en moins de deux heures.

tradition - Rencontre avec un potier vendéen
De l’argile de Chaillé à la faïence de Nesmy
Les potiers ont dans leur main un 
savoir-faire vieux comme le mon-
de. Ainsi en Vendée, la pièce ré-
pertoriée la plus ancienne est un 
petit cheval datant de la deuxième 
période de l’âge de fer. Et on sait 
que les Egyptiens et les Chinois 
utilisaient depuis longtemps le 
tour. En Vendée, une vingtaine 
d’artisans perpétue la tradition. 
Nous en avons rencontré un dans 
sa poterie à Nesmy.
	
	 Le bâtiment ne paye pas de 
mine... On cherche l’entrée en se 
demandant bien ce que peut cacher 
cette pancarte «poterie de Nesmy». 
Surprise ! Le magasin que l’on dé-
couvre au bout d’un couloir sombre 
est une véritable grande surface où 
des centaines de poteries blanches 
décorée de petits dessins naïfs sont 
minutieusement installées. À la cais-
se, Madame Charpentreau accueille 
une cliente : «J’ai acheté ce pot il y 
a trente ans ici et je viens de le cas-
ser... Je voudrais le même»... 

Toute la Vendée dans la terre

	 Un classique qui montre à quel 
point les habitants sont attachés à 
leur poterie. «Mon mari a repris de-
puis dix-sept ans la poterie. Mais 
depuis 1867 ce sont toujours des 
membres de la famille Charpentreau 
qui tiennent la boutique. On partage 
avec nos clients un morceau d’his-
toire car les gens remplacent ou 
complètent de la vaisselle achetée 
par leurs parents ou héritée de leurs 
grands parents...» Derrière la bouti-
que, les tourneurs s’activent avec 
passion. Ouverte au public, l’atmos-
phère de cette salle, où la couleur 

marron de l’argile et des planches 
de stockage domine, reste pourtant 
silencieuse... Recueillie même. Les 
deux Dominique qui, par on ne sait 
quelle magie, transforment en quel-
ques tour de main une boule d’argile 
en un bol ou un pichet, travaillent ici 
depuis vingt ou trente ans. Depuis 
toujours même puisqu’ils ont fait 
leur apprentissage dans la maison. 
Avant d’être pétrie dans leurs mains 
habiles, l’argile a dû être délayée et 
tamisée pour perdre toutes ses im-
puretés puis séchée et broyée. «Of-
frir une poterie de Nesmy c’est offrir 
un petit bout de sa Vendée puisque 
l’argile vient du Plateau pourri de 
Chaillé-sous-les-Ormeaux. On en 
consomme ici cinquante tonnes par 

an... Une fois la poterie façonnée, 
il faudra encore attendre un mois 
avant de retrouver l’objet d’art dans 
les étalages du magasin. Car l’ob-
jet encore fragile est d’abord séché 
avant d’être cuit une première fois 
à 1 000°C. Défourné, il est ensuite 
recouvert d’émail puis passe dans 
les mains expertes du décorateur, 
M. Charpentreau, qui en quelques 
minutes y exécute un décor simple, 
comme la fleur de Nesmy, ou plus 
compliqué. À voir la rapidité avec 
laquelle les tourneurs tournent et 
le décorateur peint, on en oublie-
rait presque les années de labeur 
et les centaines de bols manqués 
pour obtenir une telle dextérité ! 
Les poteries peintes sont cuites une 

deuxième fois pour fondre l’émail et 
le décor et leur donner leur aspect 
définitif. Avant d’être mises en vente, 
les pièces achevées doivent encore 
reposer plusieurs semaines pour ac-
quérir une vraie solidité. «Ce qui fait 
le charme de nos productions artisa-
nales est que nous n’avons pas deux 
pièces pareilles. Tout est fait main 
et donc chaque pièce est unique». 
Comment ne pas conclure sans 
évoquer le Poulpican, cette poterie 
typique de Nesmy représentant une 
tête de bonhomme fortement inspi-
rée des lutins qui batifolaient dans 
les landes bretonnes et vendéennes. 
La légende dit : «Faites un vœu puis 
allumez la bougie qui se trouve dans 
mon ventre... Cette bougie consu-
mée, votre vœu sera exaucé !».

	 R o g e r 
Albert fut appelé 
en Algérie en 
1957 en qualité 
de sous-officier 
dans un régi-
ment de dra-
gons. Dans son 
ouvrage-témoi-
gnage, il rassem-
ble, dans toute 
leur crudité, les 
confidences et 

les souffrances d’une quinzaine d’ap-
pelés, vendéens comme lui, qui ont 
souhaité dévoiler enfin une mémoire et 
une parole trop longtemps contenues, 
et dire à leurs petits-enfants et aux jeu-
nes générations ce que, par pudeur, ils 
n’avaient pas osé raconter à leurs pro-
pres enfants. «La Guerre d’Algérie et la 
présence française sont des histoires 
qui dérangent encore la conscience na-
tionale» explique Roger Albert, las d’être 
devenu, comme chacun des siens, le 
bouc émissaire de tous ceux qui, pour 
se donner bonne conscience, les pré-
sentent comme un ramassis de tortion-
naires. Epars, au fil du livre, les témoi-

gnages  de l’infirmier Gallot, qui sert la 
France mais sauve au passage le bébé 
d’un fellagha, l’instituteur Duranteau qui 
s’évertue à instruire avec dévouement 
les enfants du bled, ou encore cet an-
cien officier, présent le jour de la pré-
sentation du livre, qui, la colère en ban-
doulière, n’en revient toujours pas «que 
le président Bouteflika ait ainsi traîné la 
France dans la boue dans de récents 
propos. Ni non plus de la façon dont les 
manuels scolaires parlent de la Guerre 
d’Algérie». De ce conflit, tous sont re-
venus blessés. Blessés d’avoir perdu 
là-bas leurs copains tombés au champ 
d’honneur, blessés pour ce peuple al-
gérien qu’ils auraient voulu continuer à 
alphabétiser et à soigner. Blessés enfin 
pour ces harkis, ignominieusement lâ-
chés alors qu’ils avaient pris tant de ris-
ques pour les suivre. Un livre basé sur 
la réalité des faits vécus par les acteurs 
de cette période trop souvent déformée 
par le prisme de l’idéologie.

■ Guerre d’Algérie, des appelés vendéens 
témoignent, par Roger Albert
Editions CVRH , Collection les Indispensa-
bles, 15€

Voile : les frères Bonnaud 
vice-champions du monde 

Dans cette poterie de Nesmy est notamment fabriqué le célèbre Poulpican.

Julie Hervé et Lucile Mohand Said, 
deux jeunes licenciées du TEY 
(Tennis Entente Yonnaise) vien-
nent de remporter le Championnat 
de France Interclubs par équipe 
qui se déroulait, il y a quelques se-
maines, à Aix-les-Bains. 

	 Julie avait toujours dit qu’elles fini-
raient en tête du championnat. Lucile 
quant à elle avoue qu’elle a encore 
un peu de mal à y croire. Les deux 

nouvelles championnes de France 
de tennis par équipe du Tennis En-
tente Yonnaise, Julie Hervé et Lucile 
Mohand Said, deux  lycéennes de 
seize ans, brillent par des parcours 
et des techniques de jeu qui leur 
sont propres, des différences qui ont 
sans doute contribué à ce joli résultat 
final. Julie a rejoint le club vendéen 
cette année, mais poursuit des étu-
des de sport au Pôle France de Nan-
tes tandis que Lucile suit une scola-

rité normale à La Roche et continue 
les entraînements de tennis tant que 
ça ne représente pas un frein pour 
ses études. À les écouter, on se de-
mande tout de même quel est ce 
petit plus qui a su faire la différence 
en finale ? Leurs propres atouts, 
bien sûr, comme le coup droit pour 
Lucile ou le jeu offensif de Julie qui 
reconnaît aussi savoir prendre les 
balles tôt sur le cours. Mais encore ?  
C’est finalement Julie qui nous dé-

voile la clé de la réussite : «Lors du 
championnat, on devait jouer deux 
simples et finir par un double. Et ce 
jour-là, on savait que c’était le double 
qui ferait la différence. C’est là que 
c’est vraiment devenu intéressant : 
on était beaucoup plus motivées car 
on se battait pour l’autre». Une belle 
finale dont le seul souvenir décroche 
encore un sourire à Lucile : «Je ne 
regrette rien et depuis le début, Julie 
avait raison : on a gagné !» 

SPORT - Club de Tennis Entente Yonnaise  
Une équipe de championnes ! 

Histoire - Un Indispensable du CVRH 
Des appelés vendéens témoignent

Benjamin et Romain Bonnaud ne 
cessent de gravir les sommets 
de la compétition nautique. Les 
deux frères sablais viennent ainsi 
de remporter la médaille d’argent 
aux championnats du monde Isaf 
en 470 organisés en Autriche. Une 
belle performance pour les Ven-
déens dont l’horizon est désormais 
hongrois, avec une participation 
aux Championnats d’Europe ce 
mois-ci. 

Petit lexique

- Argile : matériau provenant de la 
décomposition des roches. Imbi-
bée d’eau, l’argile, ou terre glaise, 
est imperméable et malléable.
- Céramique : tout argile ayant 
subi une cuisson à au moins 
600°C. On trouve : 

• La faïence : céramique gé-
néralement à fond blanc et 
avec un décor coloré, cuite vers  
1 000°C.
• Le grès : céramique dure, non 
poreuse, cuite vers 1250°C.
• La porcelaine : céramique 
fine et dure, translucide après 
cuisson à 1 400°C.

- Émail : enduit vitrifiable, teinté 
ou non, qui fond à haute tempé-
rature sur la céramique.
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Dossier

	 Dans quelques jours, l’Histo-
rial ouvre ses portes... Né sur les 
rives de la Boulogne, l’impression-
nant bâtiment de verre et d’acier, 
recouvert d’une prairie, a poussé 
en trois années, s’intégrant par-
faitement au cadre de verdure 
qui l’accueille.  «L’Historial s’est 
fait l’écrin protecteur de toutes les 
œuvres qui racontent l’histoire de 
la Vendée. De la Préhistoire à la 
période contemporaine, les sept 
espaces de ce musée du troisième 
millénaire, jalonné de plus de 85 
équipements audiovisuels, vous 
feront voyager dans les couloirs 

du temps», présente Dominique 
Souchet, le président de la com-
mission des actions culturelles. 
Car ce musée n’a rien de classi-
que. Des décors impressionnants 
vous transportent en effet dans 
les époques où les objets que 
vous découvrez ont existés. Une 
rue romaine, le cloître de la cathé-
drale de Luçon, un salon de coif-
fure... Et pour que le voyage soit 
complet, un spectacle sur grand 
écran vous est même proposé 
dans chaque espace. De salle en 
salle, de muséographie en muséo-
graphie, le visiteur peut observer, 

comprendre, voyager, partager... 
Rêver ! Car ces magnifiques mi-
ses en scène, aussi surprenantes 
les unes que les autres, recèlent 
tout de même 3 000 objets expo-
sés ! L’Historial, qui vise à par-
tager avec tous les Vendéens la 
richesse de leur passé, est égale-
ment un laboratoire de recherche. 
Les archéologues y trouveront en 
effet le lieu idéal pour étudier les 
vestiges archéologiques issus du 
sol vendéen. Véritable lieu de vie, 
l’Historial vous accueille à partir du  
25 juin. Au-delà de ses muséogra-
phies révolutionnaires, il vous pro-

pose un musée des enfants, un 
grand hall d’accueil avec restaura-
tion légère et boutique, et des es-
paces verts pour des promenades 

à volonté... Ainsi équipé, l’Historial 
peut se visiter aisément en famille 
durant une journée... Vous aurez 
même envie d’y revenir !

Le musée de la Vendée ouvert dès le 25 juin 
L’Historial de la Vendée 
vous invite à remonter le temps
Il fallait à la Vendée un musée exceptionnel, à la hauteur de son histoire... En ouvrant les portes de l’Historial aux Lucs-sur-Boulogne, le 
Conseil Général fait mouche et offre une nouvelle chance aux Vendéens de s’approprier leur passé. Et qu’on se le dise : ce grand musée n’a 
rien d’un musée traditionnel ! Résolument tourné vers l’avenir - avec une architecture moderne et intégrée, des espaces conçus comme des 
salles de spectacle, des pièces de collection remises dans leur décor d’origine - l’Historial est en effet un espace de découverte surprenant, 
ludique, familial... Visite guidée.

L’Historial en chiffres…
19 Ha de parc paysager
8 000 m2 de toiture végétalisée
464 tonnes de charpente
3 100 m2 d’exposition
20 000 objets de collection
1 régie audiovisuelle hightech
85 bornes audiovisuelles
7 grands spectacles

Avec ses muséographies ludiques 
et surprenantes, l’Historial est un 
musée qui passionnera les publics 
de tous âges. En plus d’être à l’aise 
dans tous les espaces, les enfants 
découvriront deux parties qui leur 
seront particulièrement destinées :  
le musée des enfants et les ate-
liers de l’École Départementale du 
Patrimoine pour les scolaires.

Le musée des enfants
	 Du jamais vu : 280 m2 de muséo-
graphie sont ici réservés aux enfants 
de 4 à 12 ans. Et pour sensibiliser 

les jeunes à leur patrimoine, tout a 
été mis en œuvre : jeux, décors à 
leur hauteur, expositions interacti-
ves... La première exposition - car le 
musée des enfants sera renouvelé 
environ tous les trois ans - s’intitule 
«Tous à table». Accompagnés de 
leurs parents, les enfants partiront 
en voyage avec Gaspard le Canard 
pour découvrir l’histoire de l’alimen-
tation au cours des siècles. Ils met-
tront la main à la pâte en rangeant 
une cuisine équipée, en enfournant 
un pain aux délicieuses odeurs, en 
dressant une table médiévale ou en 

faisant leur marché pour se rappe-
ler d’où viennent les aliments qu’ils 
consomment. Des moments magi-
ques et inoubliables à passer en fa-
mille.

L’École Départementale du Patri-
moine
	 L’Historial accueille également la 
onzième antenne de l’Ecole Dépar-
tementale du Patrimoine de Vendée. 
Dans deux salles spacieuses (100m2) 
et équipées de matériel pédagogi-
que, les scolaires, du CP à la Termi-
nale, pourront venir découvrir les mu-
séographies accompagnés de deux 
médiateurs.  Ces sorties culturelles et 
pédagogiques sont pour les profes-
seurs un véritable soutien puisqu’ils 
peuvent eux-même composer leur 
programme à la carte ou bénéficier 
de journées thématiques clé en main. 
Rencontre avec un archéologue ou 
un artisan confiseur pâtissier, décou-
verte de la Renaissance  ou de la féo-
dalité en Bas Poitou... Quatorze acti-
vités sont proposées en tout ! Et pour 
que les scolaires et leurs professeurs 
puissent approfondir les thématiques 
proposées, un centre de documenta-
tion est à leur disposition avec plus 
de 4 000 ouvrages.

Le musée des enfants et l’École Départementale du Patrimoine 
Un musée pour tous, même pour les plus jeunes

Les expositions 
temporaires

L’Histo-
rial de la 
Vendée 
n ’ e s t 
pas un 
m u s é e 
f i g é . 
Grâce à 
son gril 
t e c h n i -
que qui, 
c o m m e 
d a n s 
une sal-

le de spectacle, permet aux 
techniciens de se déplacer 
debout sous les plafonds pour 
changer le positionnement des 
lumières ou des enceintes, il 
pourra être toujours renouvelé. 
500 m2 ont même été réser-
vés pour les expositions tem-
poraires. A noter déjà sur vos 
agendas les dates de la pre-
mière exposition : du 14 juillet 
au 27 août, «la guerre 14-18 à 
l’affiche». La collection d’affi-
ches Paillard, acquise par le 
Conseil Général, révelera ses 
œuvres uniques en Europe, 
dégageant un charme quelque 
peu suranné.

L’Historial :  
musée de France

L’Historial est un musée pu-
blic, propriété du département, 
conçu et géré par la Conserva-
tion des Musées de Vendée.
De par son label Musée de Fran-
ce, il appartient au réseau des 
grands établissements qui relè-
vent du ministère de la culture.
Ce statut rend les collections 
de l’Historial inaliénables, c’est-
à-dire qu’elles ne peuvent être 
cédées, et permet au musée de 
bénéficier de dépôts ou de prêts 
de grandes institutions.
Enfin, la grille tarifaire de l’His-
torial, comme celle de tous les 
musées de France, favorise, par 
des prix très abordables, l’accès 
de tous à la culture.
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«Le passé,
cette inspira-
tion qui nous 
porte en avant »

Philippe de Villiers, Président du Conseil Général

Point de Vue

L’Historial est-un projet de lon-
gue haleine ?
Oui, cela fait des années que nous 
y réfléchissions, avec Dominique 
Souchet, le président de la com-
mission des actions culturelles et 
Paul Bazin, l’ancien conseiller gé-
néral du Poiré-sur-Vie. Nous vou-
lions rassembler en un lieu unique 
des milliers d’années d’une histoire 
particulièrement riche, sans pour 
autant copier l’atmosphère studieu-
se et compassée que l’on rencontre 
souvent dans les musées tradition-
nels. Le défi était gigantesque, mais 
nous sommes arrivés à concevoir 
ce que nul en France n’est encore 
parvenu à mettre sur pied : l’érudi-
tion à la portée de tous, dans un site 
où la mémoire est rendue vivante 
par les moyens technologiques 
les plus modernes. Et ceci pour les 
Vendéens bien sûr, mais également 
pour les visiteurs extérieurs puisque 
l’Historial devient l’un des grands 
atouts de notre offre touristique, qui 
a tant d’impact sur le dynamisme 
économique de la Vendée.

Ce musée est donc destiné à 
tous les publics ?
L’Historial a en effet été conçu pour 
tous. Il y a même des espaces 
avec des muséographies à hau-
teur d’enfants. D’ailleurs, pour être 
certains que chacun puisse venir, 
nous avons mis en place des tarifs 
extrêmement accessibles qui pré-
voient notamment la gratuité pour 
les mineurs. Quant aux adultes, leur 
billet sera valable toute une journée 
pour qu’ils puissent en profiter pour 
visiter gratuitement le Mémorial et 
se promener sur les rives magnifi-
ques de la Boulogne, qui bordent 
ce bâtiment conçu pour se fondre 
dans la nature environnante. 

Le Conseil Général va continuer 
à enrichir l’Historial ?
Si les salles de l’Historial, qui uti-
lisent les moyens ultramodernes, 
sont évolutives, c’est parce que 
nous souhaitons enrichir réguliè-
rement nos collections. La visite 
de ce musée sera toujours nou-
velle car les œuvres seront régu-
lièrement renouvelées, de même 
que les muséographies. Et c’est 
pour cela que nous proposons 
un abonnement à l’année : je suis 
persuadé que de nombreux Ven-
déens iront à l’Historial comme on 
va au parc le dimanche en famille ! 
Vraiment, avec ce nouveau musée, 
nous avons un outil à la mesure du 
projet culturel que nous menons 
en Vendée : moderne, convivial, lu-
dique et respectueux de ce passé 
dans lequel la Vendée puise l’ins-
piration qui la porte chaque jour un 
peu plus en avant. 

Revivez l’histoire de la Vendée époque par époque
L’Historial ne se visite pas comme un autre musée. Ici pas de circuit imposé ! Chaque époque est traitée à part 
entière et constitue à elle seule un véritable petit musée. On y entre par le gigantesque hall d’accueil auquel on 
revient toujours pour choisir l’époque suivante ! Petit avant-goût.

Mouvements géologiques, évolutions des climats, diversification de la vie... 
La Vendée que nous connaissons aujourd’hui est le fruit d’une histoire qui se 
compte en centaines de millions d’années. Sur les traces des dinosaures, des 
ammonites ou des bélémnites, à la croisée du massif armoricain et du bassin 
aquitain, découvrez la naissance d’une terre.

	 Jusqu’ici, vous n’aviez vu de rue Gallo romaine que dans Astérix ou dans 
des films traitant de cette époque. À l’Historial, vous allez en traverser une 
dans laquelle de nombreux objets vous permettront de  comprendre les dif-
férents modes de vie importés par les Romains en pays picton. Après avoir 
contemplé le guerrier de Lelleton, avoir admiré le trésor du Veillon ou être 
entré dans un des puits de Troussepoil, vous vous envolerez pour découvrir 
la richesse des paysages du littoral, du bocage ou de la plaine. Vous n’êtes 
pas au bout de vos surprises... 

	 La chute de l’empire Romain en 
476 laisse place aux invasions : le Poi-
tou passe aux mains des Francs et de 
Clovis. Une nouvelle page se tourne et 
de nouveaux vestiges la racontent. De 
multiples trouvailles archéologiques 
vous permettent d’appréhender cette 
riche histoire des temps médiévaux. 
Pour vous initier  aux activités économi-
ques de cette période, c’est même une 
boutique de commerçants qui vous at-
tend à l’Historial. Un peu plus loin, vous 
franchirez le portail de l’église St Nico-
las de Brem-sur-Mer et assisterez au 
renouveau impulsé par les moines de 
Nieul ou de Maillezais. Et pour parfaire 
votre visite, toutes les richesses de l’art 
religieux - des parchemins enluminés 
aux monuments fastueux - vous seront 
dévoilées au cours d’un spectacle à 
vous couper le souffle.

	 Embarquez à bord d’un vaisseau revenant du Nouveau Monde et voyagez 
vers les côtes bas poitevines. Vous y découvrirez des ports en plein essor, la ville 
Renaissance de Fontenay-le-Comte où se croisent des penseurs d’un nouveau 
genre, et des hommes aussi habiles au combat que précurseurs en architec-
ture à l’instar de l’Amiral Chabot de Brion, châtelain d’Apremont. Cette période 
de bouillonnement intellectuel n’est pourtant pas sans ombre. Il faut se rappe-
ler des périodes plus noires de notre histoire comme les guerres de religion. 
Mais vous découvrirez également, au travers d’un film, l’arrivée en Vendée d’un 
évêque qui deviendra cardinal de France et présidera aux destinées du pays :  
Richelieu.

	 La Révolution française est sans 
doute la période la plus tourmentée 
du département... Comment de sim-
ples paysans en sabots ont-ils pu dé-
fier l’armée de la République ? Revivez 
l’époque des messes clandestines, 
redécouvrez la foi sans faille et le cou-
rage des Vendéens qui vont se lancer 
avec femmes et enfants dans cette 
lutte menée pour la liberté. Transpor-
tez-vous sur les lieux des combats où 
vous découvrirez ses  chefs choisis 
par le peuple : Cathelineau, Charette, 
La Rochejacquelein... Mais la Révolu-
tion en Vendée, c’est surtout la terreur 
et la folie destructrice des colonnes 
infernales. Cachez-vous avec les 
Vendéens dans les chênes creux et 
tendez l’oreille : ils vous parlent. Après avoir relu cette page d’histoire durant 
laquelle les hommes les plus abominables croisent de véritables héros, vous 
entrerez dans une galerie de sculptures et peintures. Bustes des généraux de 
l’armée catholique et royale, immense tableau représentant la mort de Bon-
champs... Des artistes du XIXè interprètent à leur manière la Guerre de Vendée 
et nous font partager, grâce à leurs burins et leurs pinceaux, leur propre vision 
de cette période fondatrice de la Vendée moderne. 

	 La naissance du miracle économique vendéen : les artisans vendéens se 
transforment en industriels... et les grands témoins de cet essor racontent les 
sagas familiales qui propulsèrent la Vendée aux premiers rangs.

	 «Voici ma ferme, mes bœufs et mon char... Cette bourrine, là-bas, c’est là 
que je dors. Venez maintenant... Allons faire un tour dans le bourg de mon villa-
ge...» On s’y croirait ! Avec la mairie, la cordonnerie, la boutique du tisserand, le 
salon de coiffure, ce village est parfaitement fidèle à la réalité du début du siècle 
dernier. Les sculptures des frères Martel démontrent la part active prise par les 
artistes vendéens au mouvement d’avant-garde. Cette période est également 
celle de l’installation des premières industries. Une impressionnante machine à 
vapeur vous attend d’ailleurs au cœur de cet espace. 

Historial de la Vendée
Entrée : 
8 euros,

réduit 5 euros,
gratuit pour les - 18 ans

Abonnement à l’année : 
20 euros

Ouverture :
du mardi au dimanche de 

10h à 19h

Renseignements :
02 51 47 61 61
www.vendee.fr

Du 1er siècle avant J.C. au IVe

Du Ve au XIVe siècle

Du XVe au XVIIIe siècle

Fin du XVIIIe siècle

Le Grand XIXe siècle

À l’aube du XXIe siècle

	 L’Historial vous offre un voyage 
inédit dans les temps reculés de la 
préhistoire. Cette période, qui a vu 
naître l’homme, est la plus longue 
mais la moins connue de l’histoire 
de l’humanité... Après avoir mis vos 
pas dans ceux de l’Homo erectus, 
après avoir croisé un bœuf ou un 
capriné, vous vous retrouvez dans 
l’enceinte de Champ Durand. C’est 
le moment de vous initier aux tech-
niques de feu sans allumettes ni 
papier ou aux procédés de fabrica-
tion des premiers outils utilisés par 
nos ancêtres... Vos pérégrinations 
dans cet espace vous mèneront 
de découvertes en découvertes, 
au travers de structures et d’objets 
étonnants retrouvés dans le sol du 
département : nucléus, (morceau de 
pierre utilisé comme outil), armature 
de flèche, tesson de poterie mis à 
jour à Longeville, crâne de bœuf... 

De -700 000 à -100 avant J.C.
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Union pour la Majorité Départementale

«La Vendée vainqueur» : le fruit d’un travail collectif
Dans un récent dossier consacré aux départements où il fait bon vivre, l’hebdomadaire l’Express plébiscitait la Vendée. Classée n°3 au classement général, n°1 au classement des familles, n°2 
pour les seniors, et n°1 une fois encore pour le dynamisme économique, la Vendée, dont les habitants se disent particulièrement heureux d’y vivre, était sans conteste la grande gagnante de 
cette vaste enquête sur les territoires français. Un succès réjouissant, bien qu’attendu, puisque c’est justement pour rendre les Vendéens heureux, les entreprises performantes et compétitives, 
l’environnement agréable et préservé que le Conseil Général s’est lancé depuis des années dans une politique audacieuse qui n’a rien laissé au hasard. En œuvrant quotidiennement pour faciliter 
la tâche des entrepreneurs, en mettant à leur disposition les outils les plus performants, des Vendéopôles jusqu’à l’accès Internet à très haut débit... Autant de mesures qui expliquent la bonne 
santé de l’économie vendéenne, et son taux de création d’emplois, beaucoup plus fort qu’ailleurs. Et donc aussi l’attractivité de notre département qui accueille chaque année de plus en plus 
de nouveaux arrivants. Par ailleurs, si les familles vendéennes se disent particulièrement heureuses, c’est parce qu’elles trouvent ici toutes les réponses à leurs préoccupations essentielles : du 
travail, une accession relativement facile à la propriété, un tissu associatif particulièrement dense, des commerces et services de proximité, un cadre de vie exceptionnel dans un environnement 
naturel préservé mais aussi valorisé notamment par des pistes cyclables, des eaux de baignade de qualité, de nombreux lieux de promenade... Sans oublier l’action culturelle développée ici, qui 
vise à proposer toute l’année à chaque habitant des concerts, des spectacles ou des animations de très grande qualité à des prix très bas, dans chaque coin du département. Fruit d’un travail 
collectif, ce succès repose sur une culture de l’action proprement vendéenne, sur l’exceptionnelle énergie de ses habitants qui, à force de travail, d’audace et d’initiatives, ont fait de leur Vendée 
ce qu’elle est aujourd’hui : un département «sur le podium», qui «conserve à lui seul tous les avantages d’une grande ville sans ses inconvénients».

Le Groupe des élus socialistes et républicains

Apiculteurs, agriculteurs bio, citoyens : même combat !
Selon un audit réalisé avec le soutien de l’Europe, la France métropolitaine compte 69 237 apiculteurs. Elle en a perdu 15 000 en 10 ans, sachant que sur le nombre, moins de 2000 sont des 
professionnels (dont une vingtaine en Vendée, une quinzaine étant pluri-actifs) et près de 5000 amateurs pour un cheptel global de 13 000 ruches réparties sur l’ensemble du département. 
L’Hexagone consomme 40 000 T de miel. Il en a importé 16.500 T en 2004 (10 000 T de plus qu’en 1995). Jusque dans les années 90, la filière bénéficiait de récoltes de qualité qui plaçait la 
Vendée parmi les premiers producteurs français de miel. Toutefois, depuis 1997, le développement de l’emploi d’insecticides systémiques neuro-toxiques sur les semences de maïs et tournesol 
a provoqué l’intoxication massive de colonies d’abeilles allant jusqu’à 60% du cheptel (un producteur a vu sa production chuter à 7 kg de miel par ruche, contre une cinquantaine en 1994). Le 
département a apporté une aide financière exceptionnelle de 115 000 Euros aux apiculteurs professionnels en 2001, en mettant en place une mesure en faveur du maintien de  la biodiversité de 
la faune pollinisatrice, en vue de permettre aux apiculteurs de reconstituer une partie du cheptel décimé. Des crédits avaient également été inscrits en faveur d’organismes et de laboratoires de 
recherche (Centre National de Recherche Scientifique (CNRS), Institut National de la Recherche Agronomique (INRA), et au Groupement Départemental de Défense Sanitaire Apicole (GDSA) 
en 2003, le Département s’étant par ailleurs porté partie civile dans le cadre du Régent TS ; la Cour d’Appel de Toulouse a déclaré irrecevable la constitution de partie civile (car ne justifiant pas 
d’un préjudice direct). Le département vient de se pourvoir en cassation début 2006. Quant aux apiculteurs, ils doivent maintenant justifier de l’absence en OGM dans leurs produits… L’aide à 
la reconversion des agriculteurs vers la culture biologique mérite d’être soutenue, les aides actuelles insignifiantes n’ayant fait passer leur nombre que de 57 agriculteurs en 1995 à 199 en 2004. 
On pourrait s’inspirer du modèle allemand qui a lancé un programme de conversion à l’agriculture biologique dans le bassin versant de Munich. Les subventions versées aux agriculteurs se sont 
révélées source d’économies en termes de traitement de l’eau…

Tribunes des Groupes de l’Assemblée Départementale

Depuis janvier dernier, le Conseil Général a pris à sa charge la compétence logement. À ce titre, le département a lancé un programme «habitat et environ-
nement» qui va permettre de poursuivre l’action engagée depuis longtemps en faveur du logement tout en préservant l’environnement et en privilégiant 
les économies d’énergie. «Tous les ans, l’équivalent de la population de Luçon s’installe en Vendée, le logement est donc une condition nécessaire pour 
accueillir les familles en Vendée. Le Conseil Général souhaite adapter la construction des futurs logements, les logements HLM notamment, en tenant 
compte du respect de l’environnement, l’un des piliers du modèle vendéen», expliquait Bruno Retailleau, vice-président du Conseil Général lors du lan-
cement du programme Habitat/Environnement. Le point sur ce programme.

	 Habitat et Environnement est un 
programme mis en place récem-
ment par le Conseil Général, qui 
se définit clairement par ces deux 
termes et que deux objectifs précis 
illustrent concrètement : augmen-
ter le nombre de constructions et 
les associer au modèle vendéen 
respectueux de l’environnement. 
«Le Conseil Général, en prenant à 
sa charge la compétence logement 
en janvier dernier, affirme sa volonté 
de multiplier par deux le nombre de 
constructions chaque année. Mais 

on ne tient pas à en rester là car no-
tre action en faveur du logement va 
s’adapter au modèle vendéen qui 
possède deux caractéristiques : un 
habitat individuel plutôt que collectif 
et une intégration des constructions 
dans leur environnement», annonçait 
Bruno Retailleau, vice-président du 
Conseil Général, lors du lancement 
du programme Habitat et Environ-
nement. L’utilisation en Vendée des 
nouvelles énergies comme le bois, la 
géothermie ou le solaire reflète ainsi 
cette exigeance  de concilier amé-

nagement du territoire et protection 
de l’environnement. Un objectif dé-
partemental auquel l’office des HLM 
entend bien participer. 

Les capteurs solaires : production 
d’énergie et intégration dans l’en-
vironnement 

	 «12 100 logements dépendent des 
HLM sur notre département, expliquait 
ce jour-là Gérard Villette, le président 
de l’office HLM. Et nous recherchons 
toujours ce qui peut contribuer au 
bien-être des locataires, la baisse du 
prix du loyer ou des charges comme 

l’eau ou le chauffage. C’est la raison 
pour laquelle il était très important 
pour nous d’être intégrés à ces me-
sures prises en main par le Conseil 
Général». Dès 2006, l’office HLM de 
Vendée prévoit donc 369 construc-
tions dans le cadre du programme 
Habitat et Environnement. Les nou-
veaux locataires pourront bientôt oc-
cuper un logement au loyer accessi-
ble et équipés de capteurs solaires. 
«Une famille de quatre personnes, vi-
vant dans ce type de logement HLM, 
pourra produire grâce à ces derniers 
60% de ses besoins en eau chaude 
par an tout en faisant des économies 

de cent quarante euros chaque an-
née», poursuivait Gérard Villette. Une 
mesure d’autant plus intéressante 
que ces capteurs étant intégrés dès 
la conception des plans, l’architec-
ture des bâtiments sera parfaitement 
esthétique. Les premiers de ces  
369 logements seront construits dès 
l’automne prochain à Mouzeuil-Saint-
Martin. Il ne reste plus qu’à souhaiter 
que la vue des capteurs solaires sur 
les toits de ces logements incite de 
nombreux Vendéens à équiper leurs 
maisons de ces installations adap-
tées à l‘architecture et respectueuses 
de l’environnement.

HLM - Lancement du programme Habitat Environnement 
Concilier logements sociaux et économies d’énergie

Les capteurs solaires vont permettre aux locataires de logements sociaux d’économiser 140 euros par an.

Immeubles en Fête dans les HLM vendéens
Succès pour l’édition 2006

Succès pour l’opération Immeubles en Fête 
2006 qui, le 30 mai dernier, à La Roche sur 
Yon, Fontenay, Luçon, Montaigu, Challans ou 
les Herbiers a mobilisé malgré le froid, plu-
sieurs centaines de «voisins-voisines», locatai-
res de logements sociaux. Comme au quartier 
yonnais des Forges par exemple où la fête a 
battu son plein «en plein  air», dès 18h. «Les 
femmes s’occupent des frites, les hommes du 
barbecue, et pour le dessert, on a des tartes 
aux pommes préparées par la boulangère du 
quartier», expliquait l’une des organisatrices. 
Dans une ambiance bon enfant, jeunes et 
moins jeunes s’accueillaient chaleureusement 
et trinquaient ensemble à la réussite de leur 
petite soirée. «Chacun y a mis du sien, c’est 
la fête de tous les habitants et chacun joue 
son rôle», lance Xavier, l’un des participants. 
«Même si je ne connais pas grand monde, vu 
que je n’habite pas ici depuis très longtemps, 
je suis quand même venu, explique Alain. Je n’ai pas toujours eu de bons rapports avec mes voisins et je trouve 
ça dommage parce que c’est très important de bien s’entendre avec ceux avec qui l’on vit. Ces occasions de se 
retrouver tous ensemble pour une soirée conviviale sont à saisir à tout prix pour essayer d’améliorer les choses, de 
rencontrer du monde, et d’apprendre à se connaître... Vraiment, je ne demande pas mieux ! C’est une très bonne 
initiative, c’est la première fois de ma vie que j’y participe, mais je recommencerai !». Cette opération, organisée 
par l’Office départemental HLM de Vendée avec le soutien du Conseil Général a donc pleinement rempli sa mis-
sion : contribuer au renforcement des liens de voisinage dans les logements sociaux pour que leurs habitants 
bénéficient de cette solidarité de proximité qu’on trouve au cœur de la vie quotidienne des Vendéens.
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                            Grande fête anniversaire
Centenaire de La Taillée

	 Le Dimanche 25 juin, tous les 
habitants et les associations de La 
Taillée se mobiliseront pour donner 
un écho retentissant au centenaire 
de leur commune. En ce grand jour 
d’anniversaire, ils vous convient à 
une journée de fête et d’animations 
à partir de dix heures  à laquelle 
participeront de nombreux expo-
sants, artistes, artisans et agricul-
teurs. Un déjeuner champêtre et 
un dîner «grillades» sont également 
prévus, et un superbe feu d’artifice 
clôturera l’événement à la tombée 
de la nuit.

■ Renseignements : 02 51 52 52 05
Tarif repas : 14€ par adulte, 5€ pour les 
enfants (réservez au 02 51 52 52 30)
Entrée à la fête gratuite

Dimanche 25 juin 

                           «Maillezais, village en musique»
Deux jours de festivités
	 Un week-end festif et musi-
cal vous attend les 24 et 25 juin à 
Maillezais. L’association «Les Amis 
de L’Abbaye», le développeur cultu-
rel, le club de football et l’associa-
tion de jeunes organisent en effet la 
manifestation «Maillezais, Village en 
musiques». Au programme : samedi 
24 juin, à partir de 20h, un repas 
moules/frites à partager entre amis 
et en musique avant de découvrir le 
spectacle envoûtant de danseuses 
orientales de l’association «Salam» 
puis les percussions du groupe Sim-
baya. Enfin, deux autres groupes de 
musique Bigor’N’Hot  et Les Capi-
lotractés, viendront clôturer cette 

soirée éclectique. Le dimanche 25 
juin, le centre bourg accueillera des 
animations tout au long de la jour-
née avec, de 10h à 19h, un marché 
d’artisans d’art et de producteurs. A 
12h, «Music’apéro» avec des trom-
pes de chasse et le quintette de 
cuivres de Nantes. L’après-midi, de 
14h à19h, place au «Carrefour des 
musiques» avec Arbadétorne, Guin-
guette et le groupe Doctor Joy. Un 
stand animations sera par ailleurs 
proposé aux enfants. Le week-end 
se terminera par un dîner-musette, à 
partir de 20h. 

■ Renseignements : 06 32 47 02 19

Les 24 et 25 juin

                         Plaine de Zik à Sainte-Hermine
Concerts gratuits
	 Des jeunes de Sainte-Hermine, 
La Réorthe, Saint-Hilaire-du-Bois et 
La Caillère-Saint-Hilaire vous pro-
posent la deuxième édition gratuite 
du festival «Plaine de Zik», le sa-
medi 17 juin, sur la place de l’Eglise 
de Sainte-Hermine à partir de 20h. 
Des concerts se succèderont sur la 
grande scène; les Copains des Bois 
(chansons françaises), Antigravity 
(rock), Venga Batukada (percussions 
brésiliennes), Bigor’n’hot (rock)… 
Par ailleurs, entre les groupes, vous 
pourrez découvrir les délices du 
stand «couscous et pâtisseries ma-
rocaines» (dégustation sur place ou 
à emporter). 

■ Renseignements : 06 30 63 22 79

Samedi 17 juin

                            Ste-Flaive-des-Loups
Retour de la Fête des Lumas
Dimanche 18 juin 

                            «Vouvant, Village de peintres»
Les peintres s’installent à domicile
Dimanche 18 juin 

	 Le 18 juin prochain aura lieu à Sain-
te-Flaive-des-Loups la douzième Fête 
des Lumas. Un événement qui est de-
venu, au fil des ans, l’une des plus im-
portantes manifestations du canton. 

Dîner champêtre aux lumas

	 Au programme des festivités, un 
vide-grenier à partir de 6h du matin, 
une exposition de véhicules anciens 
toute la journée, un défilé dans les rues 
du bourg à 14h30 (chars, groupe mu-
sical, majorettes...), des animations et 
des jeux tout l’après-midi, et un grand 
dîner champêtre sous chapiteau où 
vous seront servis «les lumas et leur 
sauce»... 

■ Renseignements : 02 51 34 01 42

	 Le dimanche 18 juin, tous les 
habitants seront présents pour fê-
ter la nouvelle édition de «Vouvant, 
village de peintres». Cette fête de 
la peinture est l’occasion pour les 
vouvantais et les touristes atten-
dus nombreux de flâner dans les 
rues de cette petite cité de carac-
tère mais le public pourra aussi ren-
contrer les artistes qui auront posé 
leur chevalet ici ou là. Cette année, 
vingt-cinq Vouvantais ouvrent les 

portes de leur maison aux peintres 
afin qu’ils trouvent leur inspiration 
au cœur du patrimoine architectu-
ral. Ainsi, trente et un peintres occu-
peront, le temps d’une journée, les 
demeures vouvantaises, les cours 
et les jardins. La journée se termi-
nera autour d’un dîner champêtre, 
typiquement vendéen. 

■ Renseignements : 02 51 00 80 21
www.vendee-vouvant.com

                            Festival nature à Aizenay
Fête des arbres et des eaux vives
	 Jusqu’au 18 juin, l’Office de Tou-
risme d’Aizenay propose un festival 
de l’image nature qui présente des 
peintures, dessins, photographies et 
films sur le thème de l’environnement 
et de la faune et de la flore qu’on y 
trouve. Ce festival, également ouvert 
aux réalisations amateurs, permettra 
à chacun de mieux découvrir les tré-
sors cachés de la nature vendéenne. 
A noter également, à l’Office de Tou-
risme et jusqu’à la même date, une 
exposition présentée par le Conseil 
des Sages : «L’évolution des usages 
de l’eau au XXème siècle». 

■ Renseignements : 02 51 94 62 72
Entrée gratuite

Jusqu’au 18 juin

                             Landeronde
Concours de peintres amateurs

	 Afin de rendre hommage au peintre 
vendéen André Astoul, un concours 
d’artistes peintres «sur le motif» est 
organisé à Landeronde le dimanche 
25 juin. Il s’adresse aux amateurs et 
aux jeunes de 17 ans et moins. Ins-
cription gratuite à la salle Astoul de 8h 
à 12h. Tous les formats, supports et 
expressions artistiques sont libres.
 
■ Renseignements : 02 51 34 22 48

Dimanche 25 JUIN

                             Simphonie du Marais
Deux dates à retenir
	 La Simphonie du Marais, diri-
gée par Hugo Reyne donnera deux 
concerts exceptionnels en Vendée 
au mois de Juin. Tout d’abord le ven-
dredi 23 à 21h, au Prieuré de Gram-
mont à Saint Prouant où seront in-
terprétées des œuvres de Couperin, 
Haendel, Purcell et Vivaldi. Puis le 24 
juin à 18h30 au Logis de Chaligny à 

Sainte-Pexine, pour une promenade 
musicale et gourmande, en collabo-
ration avec l’association des Parcs et 
Jardins de Vendée.

■ Tarifs concert du 23 : 16 et 12€

Réservations au 02 40 20 69 70
Tarifs concert  et buffet du 24 : 20€

Réservations au 06 08 71 64 99

Les 23 et 24 juin                          Port Olona
7ème édition des Sables Moovant
Samedi 24 juin

	 Le samedi 24 juin aura lieu la 
7ème édition des Sables Moovant, au 
Terrain des Sauniers de Port Olona 
aux Sables d’Olonne, à partir de 
18h. L’occasion de venir applau-
dir plusieurs groupes de la Scène 
Française, avec entre autres, Blan-
kass, Les Caméléons, Oaistar ou Jim 
Murple Memorial. Réservations dès 

aujourd’hui à l’office de Tourisme 
des Sables, dans les magasins Car-
refour, La Fnac, Leclerc ou sur les 
sites francebillet.com, fnac.com ou 
ticketnet.fr.

■ Tarif : 11E en prévente,
15E sur place.
Renseignements : 06 86 02 65 56

                                   L’été de Graines d’art
Et si on chantait ? 

	 Les jeunes des foyers du canton de 
la Roche-sur-Yon Sud, les animateurs 
jeunesse et le développeur culturel du 
Conseil Général proposent aux jeunes 

de 12 à 22 ans une programmation es-
tivale originale et surprenante ! «L’été de 
Graines d’art» revient sur le canton pour 
la deuxième fois durant l’été, cette fois 

du 1er au 31 juillet. Le foyer des jeunes 
de St-Florent-des-bois, organisateur de 
cette programmation, vous propose de 
participer à de nombreux spectacles 
et de rencontrer les professionnels de 
différents domaines : cascades, magie 
(grandes illusions), relooking, hip-hop, 
art du cirque, percussions, danse afri-
caine…Le monde du spectacle n’aura 
plus aucun secret pour vous. Vous 
pourrez ainsi, découvrir les coulisses 
du monde du spectacle et devenir de 
vrais artistes. Vous pouvez d’ores et 
déjà vous procurer la plaquette d’ins-
cription dans les foyers des jeunes, les 
commerces et les mairies.

■ Renseignements : 
02 51 46 77 56 ou 06 30 63 22 84

À partir du 1er juillet
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                             Festival du Vent à Notre-Dame-de-Monts
Du souffle, de l’air et des sensations fortes...
	 Du 7 au 10 juillet aura lieu à Notre-
Dame-de-Monts la nouvelle édition 
du Festival du Vent. Quatre journées 
d’animations qui vous proposeront 
tour à tour des expositions, des 
ateliers nature (2,5€), des envols et 
des combats de cerfs-volants, des 
ateliers de construction de cerfs 
volants pour les enfants (4€), des 
régates nautiques, des démonstra-
tions de kite-surf ou des baptêmes 
de char à voile (10€), des lâchers 

de bonbons du haut du ciel, des ba-
lades guidées gratuites sur le littoral 
ou encore, pour le plaisir des yeux, 
des shows artistiques rassemblant 
les trente meilleurs cerfs-volistes ve-
nus de toute la France. Par ailleurs, 
pendant toute la durée du Festival, 
des visites du Jardin du Vent (en-
trée 4€) animées par la Compagnie 
Autre Direction seront organisées.

■ Renseignements : 02 51 58 44 41

Du 7 au 10 juillet 

	 L’association Sud Vendée Sports 
Vacances organise cet été pour les 
jeunes de 8 à 16 ans quatre sta-
ges pendant lesquels les enfants 
pourront s’initier non seulement à la 
pratique du football, mais aussi de-
venir tour à tour vannier, boulanger, 

cinéaste, voguer en barque sur les 
eaux du Marais Poitevin ou se pro-
mener à la découverte de la faune 
et la flore vendéennes... Accueillis 
dans un cadre exceptionnel, au cen-
tre du Vignaud situé dans un parc de  
4,5 hectares en bordure de l’Autise, 
les jeunes bénéficieront d’un com-
plexe sportif moderne (terrains de 
foot, de tennis, de basket...) et d’un 
encadrement de grande qualité, as-
suré par des éducateurs diplômés 
qui suivront personnellement cha-
que participant.

■ Stages du 9 au 14 juillet; du 16 au 21 
juillet; du 30 juillet au 4 août et du 6 au 
11 août. 
Tarifs : 299€ en pension complète. 230€ 
en demi-pension
(Stages agréés Jeunesse et Sports, bons 
CAF et chèques vacances acceptés)
Renseignements et inscriptions avant la 
fin du mois de juin au 02 51 52 43 67

                                         Centre du Vignaud 
Sport et culture tout l’été
DU 9 juillet au 11 août

                             Voitures radio commandées
Grand prix du sud Vendée
	 Quand on aime la vitesse, les 
courses poursuites et les cascades, 
il y a un moyen simple de se faire 
plaisir sans prendre trop de risques :  
la voiture radio commandée. Et le 
25 juin, une concentration de pilo-
tes de buggy débarque sur la Plaine 
des Sports de Fontenay-le-Comte 
pour une course déjantée. Aux com-
mandes de leurs voitures huit fois 
plus petites que des vraies, sur une 
piste de terre avec bosses, doubles 
bosses et même triples bosses, 
ces accrocs de vitesse par procu-
ration promettent un spectacle sans 

garde fou. Et comme tout est réduit 
- la piste, la voiture, les tournants - 
les spectateurs seront partout aux 
premières loges. Même pas be-
soin de jumelles. «Le rapport poids/ 
puissance de ces mini buggy est le 
même que celui d’une Formule 1...  
Ça décape !» assure Bertrand, le 
pilote de la manifestation qui dé-
marrera dés 9h par les qualifica-
tions pour se terminer à 18h après 
une série de finales digne des plus 
grands rallyes.

■ Renseignements : 06 18 65 22 21

Dimanche 25 juin

                        Les Côtes pouzaugeaises
11ème édition d’une course 
qui se mérite

La célèbre course des «coupe-jar-
rets» revient le 17 juin dans le pays 
de Pouzauges.

	 C’est une course qui porte très bien 
son nom car tous ceux qui se lancent 
dans l’aventure doivent affronter les 
différentes côtes qui jalonnent le circuit 
des As. Quatre courses vous sont à 
nouveau proposées pour la 11ème édi-
tion des Côtes pouzaugeaises qui se 
déroulent le samedi 17 juin prochain. 
À 15h30, course A pour les enfants de 
1996 à 99 qui devront faire deux tours 
du vieux château, soit 1 100 m.  À 16h, 
la course B est réservée aux enfants 
nés en 93/94 qui s’affronteront sur une 
distance de 2 200 m. À 16h45, place à 
la course populaire, c’est-à-dire 5 km 
à parcourir en centre-ville. 

Records à battre 46 mn et 14 s

	 La course des As commencera à 
18h : quatorze kilomètres et de beaux 
dénivelés jouxtant la campagne en-
vironnante attendent les sportifs qui 
affronteront cette course dont les diffi-
cultés valent bien l’effort d’un semi-ma-
rathon. Les inscriptions seront closes 
trente minutes avant le départ. Der-
nière précision, le record à battre pour 
la course des As est de quarante-six 
minutes et quatre petites secondes…

■ Renseignements : 02 51 91 35 04

Samedi 17 juin

                           Tennis Entente Yonnaise
Finale des Championnats de France 
Les 17 et 18 juin

	 La phase finale des Champion-
nats de France par équipes Inter-
clubs Seniors 2006 se déroule les 
samedi 17 et dimanche 18 juin aux 
terres Noires à La Roche-sur-Yon. 
Différentes rencontres ont lieu de-
puis plusieurs semaines et ces deux 
journées permettront aux meilleures 
joueuses qualifiées de s’affronter 
puisque ce championnat réunit les 
joueuses de N1B féminines. Tous 
les amoureux de la raquette et de 
la petite balle jaune sont invités 
à assister à la phase finale de ce 
championnat, au total cinq matchs 
simples et deux doubles, samedi 
17, de 10h à 17h et dimanche 18, 
de 9h à 16h. Le spectacle risque 
d’être grandiose et vous reconnaî-
trez certainement parmi les jeunes 
prodiges des joueuses qui ont foulé 
les terrains de Roland Garros. 
L’entrée est gratuite.
  
■ Renseignements : 02 51 36 19 67

                               Concours hippique aux Etablières
Le rendez-vous des meilleurs cavaliers
	 La 11ème édition du concours hip-
pique des Etablières, Championnat 
du Comité régional Equestre, re-

groupant les départements de la 
Vendée, de la Loire-Atlantique, du 
Maine et Loire, de la Mayenne et de 

la Sarthe, aura lieu les 30 juin, 1er et 
2 juillet à La Roche-sur-Yon. Depuis 
1996, cette compétition réunit plus 
de 800 cavaliers professionnels et 
amateurs répartis sur 17 épreuves. 
Ces dernières se déroulent pen-
dant 3 jours sur un terrain en herbe 
à l’Ecole des Etablières. Les spec-
tateurs pourront profiter d’un spec-
tacle de qualité où les meilleurs 
cavaliers de la région viendront à 
bout d’épreuves particulièrement 
difficiles. 

■ Renseignements : 06 82 59 24 98

À partir du 30 juin

                            Randonnées pédestres et VTT
En selle à Brem-sur-Mer
Dimanche 25 juin

	 Les amateurs de randonnée 
seront comblés s’ils se rendent à 
Brem-sur-Mer le 25 juin. En effet, 
la commune littorale, à une dizaine 
de kilomètres au nord des Sables 
d’Olonne, propose une pléiade de 
circuits pour tous les goûts. Les vé-
tétistes auront ainsi trois parcours 
fléchés à leur disposition : 25, 38 ou 
50 km. Les enfants auront même leur 
propre circuit VTT de 5 kilomètres 
qu’ils pourront parcourir encadrés 
par des parents et des bénévoles. 
Quant aux marcheurs, trois circuits 
leur sont également proposés :  
5, 10 ou 15 kilomètres. C’est au sta-
de de Brem-sur-Mer que se feront les 
inscriptions et les départs de toutes 
ces randonnées entre 8h30 et 10h. À 

noter : un VTT est à gagner lors de la 
tombola du jour !

■ Renseignements : 02 51 90 92 33

                         Gala de twirling à La Roche
Zoom sur le show 2006 !
Samedi 17 juin

	 Le gala annuel de La Roche-sur-
Yon Twirling a lieu le samedi 17 juin à 
20h30 à la salle omnisport de La Ro-

che-sur-Yon. Soixante-deux twirlers 
vous présentent leur «Show 2006» en 
vous faisant découvrir vingt-quatre 
danses qu’elles peaufinent depuis 
plusieurs semaines tout en ayant 
participé aux concours départemen-
tal et régional au cours desquels el-
les ont montré de belles performan-
ces. Par ailleurs, les inscriptions pour 
2006/2007 auront lieu à la rentrée, 
mais vous pouvez d’ores et déjà vous 
renseigner auprès de l’association. 

■ Renseignements : 06 62 75 26 28
Tarifs Gala : 5€, 3€. Gratuit -12 ans
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                            A cheval, à pieds ou à vélo
Randonnée solidarité à Boufféré

	 L’association Villages du Monde 
de Boufféré organise le dimanche 
25 juin une randonnée-solidarité au 
profit de Kopargo, un petit village du 
Bénin. A vous de choisir votre moyen 
de locomotion : le cheval (balades 
en calèche), le vélo (circuit familial 
de 25 à 30 km) ou vos pieds (circuits 
de 7, 13 ou 25 km)!

Départs à la salle Omnisports de 
Boufféré, entre 7h et 13h selon la 
randonnée choisie.
Différents tarifs : 1€, 2€ ou 6€

■ Renseignements : 
02 51 48 90 82 ou 06 12 70 01 45

Dimanche 25 juin 

                              La Rabatelière
Raid Nature La Fragonette
Samedi 1er juillet 

	 Amateurs de canoë, de course 
à pied et de VTT, rendez-vous le 1er 
juillet prochain à la salle municipale 
de la petite Maine de La Rabatelière, 
pour la cinquième édition du Raid 
Nature La Fragonette. Ouverte à tou-
tes les personnes de plus de seize 
ans, quel que soit leur niveau, cette 
épreuve combine ces trois discipli-
nes lors d’un relais par équipe de 
quatre personnes. 
Retrait des dossards à 8h, et départ 
de la première manche à 8h45.
S’inscrire avant le 25 juin auprès de 
Yanis Borget, 99 Le Genêt, 85250 La 
Rabatelière.

■ Tarif : 72s par équipe (repas compris)
Renseignements : 02 51 42 22 07

                            Fête de la Vinière à Jard/Mer
Des animations non-stop !

	 La sixième édition de la Fête de 
la Vinière de Jard-sur-Mer se dé-

roule le dimanche 25 juin. Cette fête 
traditionnelle propose au public des 
animations sportives et champêtres 
avec un programme qui s’annonce 
à nouveau bien rempli. À partir de 
9h30, les sportifs peuvent retirer leur 
dossard pour le Trail, une course na-
ture de 10 ou 20 km, dont le départ 
aura lieu à midi. Un parcours origi-
nal, au milieu des marais, des forêts 
et à proximité de la mer, rendra cet-
te épreuve sportive plus agréable !   
Si vous avez plus de dix-huit ans, 
n’hésitez pas à vous inscrire. 
D’autres animations, comme la 
structure gonflable et le mur d’es-
calade que les petits apprécieront, 
mais aussi le groupe folklorique, 
le dîner champêtre et d’autres sur-
prises font partie de la fête. Sans 
oublier le feu de la Saint-Jean vers 
22 h. 

■ Renseignements et inscriptions : 
02 51 33 40 17

Dimanche 25 juin

                          Tennis St-Gilles-Croix-de-Vie
Championnats de France
de la FCSAD

	 Les 16, 17 et 18 juin, la Fédération 
des Clubs Sportifs et Artistiques de 
la Défense organise la finale de ses 
championnats de France de tennis 
sur les courts du Jaunay, à Saint-
Gilles-Croix-de-Vie. Elle opposera les 
équipes finalistes des championnats 
régionaux. Les rencontres débute-
ront le vendredi 16, les demi-finales 
auront lieu le samedi 17 juin de 9h à 
16h, et les finales le lendemain de 9h 
à 12h. La remise des récompenses 
suivra.

■ Renseignements : 02 51 54 19 39

Du 16 au 18 juin

                       Les Sables d’Olonne et St-Jean-de-Monts 

Deux triathlons internationaux à suivre
Cette fin d’année scolaire nous 
réserve deux grands rendez-vous 
pour les meilleurs triathlètes in-
ternationaux de la planète. Deux 
occasions également de décou-
vrir ces sports et de prendre deux 
bons bains de soleil et de foule sur 
les plages vendéennes.

18 juin : triathlon international des 
Sables d’Olonne

	 Plus de 500 athlètes participeront 
aux différentes épreuves proposées 
sur le remblai des Sables. Les 9-15 
ans ouvriront les festivités à 9h30 
avec une épreuve de natation en 
piscine puis l’épreuve de vélo et de 
course à pied sur le remblai. Ils se-
ront suivis par les femmes à 11h00. 

Le premier plongeon collectif en mer 
aura lieu à 14h30 avec le départ de 
l’épreuve découverte relais : 400 m 
natation, 11 km vélo puis 2,5 km à 
pied à parcourir seul ou en relais 
avec des amis. Après le défilé des 
géants et fanfares belges qui clotu-
reront le festival Simenon, le départ 
du prestigieux triathlon réservé aux 
licenciés sera donné (17h). Les paris 
sont lancés et des options sont déjà 
mises sur le russe de l’équipe Les 
Sables Vendée Triathlon : Ivan Vas-
siliev.

■ Renseignements : 02 51 96 85 85
les-sables-vendee-triathlon.fr

1er et 2 juillet : triathlon internatio-
nal de St-Jean-de-Monts

	 Ce week-end du triathlon à St-
Jean de Monts débutera le samedi à 
16h30 avec la le triathlon kids réservé 
aux 8/15 ans avec natation en mer. 
Dans la foulée, à 17h30, aura lieu 
la littorale : une course à pied 100% 
féminine. 5 km à pied au profit de 
l’association Femmes en difficulté - 
accueil d’urgence. Dès 10h le lende-
main matin, les activités reprendront 
sur le remblai avec le triathlon relais 
pour les équipes ou découverte. 
Enfin, à 14h30 aura lieu le triathlon 
international. Nouveauté de la vingt 
deuxième édition : tous les parcours 
seront adaptés aux triathlètes han-
dicapés avec handbikes ou tires à 
l’eau.

■ Renseignements : 0826 887 887

18 juin et 2 juillet 

                             Sables Etudiant Club Handball
Le club fête ses 40 ans
	 Le Sables Etudiant Club Hand-
ball invite tous ceux qui, pendant 
quarante ans, ont fait vivre ce club 
ou ont gravité autour. L’après-midi 
festive sera l’occasion de se remé-
morer les moments historiques de 
cette association sablaise et, pour-

quoi pas, d’enfiler une nouvelle fois 
shorts et baskets pour quelques 
échanges amicaux sur le terrain. 
Une soirée festive clôturera ces re-
trouvailles.

■ Renseignements : 02 51 23 48 19

Dimanche 25 JUIN

                         Freestyle à Venansault
Skate, roller et moto de nuit

	 La troisième édition de la journée 
Freestyle se déroule à Venansault le 
samedi 17 juin. Au programme, des 
concours de roller et de skate, divi-
sés en deux catégories (-16 ans/+16 
ans) sont proposés aux jeunes à 
partir de 10h. Le public pourra aussi 
admirer les prouesses de cascades 
de moto de nuit (FMX) réalisées par 
le Team Serial Freestyler, à partir de 

19h. Sans compter les nombreuses 
autres animations qui se dérouleront 
toute la journée et le concert gratuit à 
partir de 18h. L’entrée aux diverses 
animations est gratuite, hormis pour 
le concours de roller et de skate où 
le tarif de chaque inscription est de 4 
euros.

■ Renseignements : 02 51 07 25 63

Samedi 17 juin

                            11ème rando merventaise
A VTT ou à pied
	 À VTT ou à  pied, c’est à vous de 
choisir ! Mais la 11ème rando merven-
taise vous attend nombreux, diman-
che 18 juin, pour découvrir la forêt 
domaniale de Mervent-Vouvant, un 
site unique peuplé de chênes, par-
fois centenaires, entrecoupés de 
vallées encaissées. Au programme 
de cette journée : deux randonnées 
pédestres, de 12 ou 20 km et trois 
circuits VTT de 25, 35 ou 45 km. Les 
départs sont libres, de 8h à 9h30. Par 
ailleurs, une rando kid est organisée 
pour les enfants : départ accompa-
gné à 9h30. L’accueil et les inscrip-
tions auront lieu, de 7h45 à 9h30 
au Parc de la mairie (2, chemin des 
Douves) à Mervent. Les participants 
auront le droit à un ravitaillement sur 
le parcours, une assiette garnie à 
l’arrivée. Lavage des VTT possible 

sur place. Bonne promenade…
 
■ Renseignements : 02 51 00 20 10
Tarifs : 6€, 3,50€ (-14 ans)

Dimanche 18 juin

	 Venez découvrir les alentours bu-
coliques de la Mainborgère en parti-
cipant à la 9ème édition des Foulées 
Castelguibertines. Organisée par 
l’amicale de l’école de la Mainbor-
gère et mobilisant de nombreux ha-
bitants de la commune, cette course 
conviviale aura lieu cette année 
l’après-midi du samedi 1er juillet. Au 
programme, quatre courses : 1 km 
à 16h30 pour les écoles d’athlétisme 
et les poussins, 3 km à 17h pour les 
minimes et les benjamins, 5 km à 
17 h pour les plus de 16 ans et 10 
km à 18h pour les plus de 18 ans. 
Mesurage officiel des parcours, si-
gnalisation tous les kilomètres, ravi-
taillement tous les deux kilomètres... 
Rien a été oublié pour que les cou-
reurs profitent pleinement de ce très 
beau circuit entre chemins agricoles 
et rues d’agglomération.

■ Tarifs : gratuit pour les enfants (cour-
ses de 1 et 3 km), de 5€ à 6,50€ pour les 
plus de 16 ans (5 et 10 km)
Renseignements : 02 51 31 91 28

La Mainborgère
9ème édition des foulées
castelguibertines

Samedi 1er juillet 
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concert - Johnny Hallyday, tête d’affiche du Festival Poupet

L’idole des jeunes
va mettre le feu
au festival vendéen 
Johnny. Un nom qui suffit presque 
à lui seul pour déplacer les foules. 
Un nom qui évoque la légende vi-
vante que le chanteur demeure au fil 
des années dans le cœur des Fran-
çais. Mais Johnny, c’est aussi cette 
star du rock, ce «quelque chose» 
de Tennessee qui traverse chacune 
de ses chansons et une incontour-
nable bête de scène qui reste de 
nos jours le seul en France à avoir 
réussi à «remplir» le Stade de Fran-
ce trois jours consécutifs ou à avoir 
rassemblé 400 000 personnes, le  
10 juin 2000, au pied de le Tour Eif-
fel. Il faut dire que l’artiste, chanteur, 
musicien, rockeur et même acteur, 
foule la scène depuis plus de qua-
rante ans et draine derrière lui pas 
moins de 900 chansons, 100 tour-

nées, 80 millions de disques vendus 
et plus de 17 millions de specta-
teurs… En 2006, la tournée de Jo-
hnny Hallyday porte un nom : Flas-
hback. Un retour en arrière souhaité 
par le  chanteur qui veut revenir 
dans les salles mythiques qui ont 
contribué à le hisser tout en haut 
de l’affiche. Après Bercy, L’Olympia, 
La Cigale, les stades et festivals de 
province, c’est au Festival de Pou-
pet, à Saint-Malo-du-Bois, que vous 
pourrez assister au concert très at-
tendu du rockeur, le 22 juillet pro-
chain. En attendant l’été, nous som-
mes allés du côté de Poupet afin de 
voir, sur place, comment s’organise 
un concert d’une telle ampleur. Voi-
ci pour vous, en avant-première, les 
coulisses du concert de Johnny.

	 Saint-Malo-du-Bois. Mai 2006. 
Nous sommes à deux mois du festival, 
mais le site est loin d’être désert. Cette 
année, l’ébullition est à son comble 
car accueillir une «pointure» comme 
Johnny, n’est pas une mince affaire. 
Ce jour-là, sur l’immense étendue que 
fouleront bientôt de nombreux fans, 
les équipes peaufinent leurs plans. 
Pas un instant à perdre et semaine 
après semaine, le retroplanning doit 
être respecté au millimètre près. Pas 
le droit à l’erreur, la grosse cavalerie 
est en marche. Poupet, cette année, 
déploie un tapis rouge un peu plus 
long et large que d’habitude. Les chif-
fres multiplient les zéros et bousculent 
les précédentes éditions : public at-
tendu le 22 juillet : 35 000 personnes ;  
surface totale du site : 60 000 m2, soit 
4 énormes tribunes de 10 000 places 
surplombant la pelouse centrale, face 
à la scène, pour les autres quelque  
25 000 fans. Pour vous faire une idée 
du site, dites-vous que la pelouse 
centrale couvre à elle seule la dimen-

sion d’un terrain de foot… Sur le site 
encore désert, nous avons donc d’un 
côté, Philippe Maindron, directeur du 
festival et le reste de son équipe. Ap-
pelons-les le «staff Poupet». De l’autre, 
Mario Rodriguez, directeur technique, 
recruté spécialement pour adapter 
le site à la venue de la star et «trans-
former le site du futur Vendéopôle en 
une véritable petite ville de 35 000 
habitants...» Lui a donc la précieuse 
tâche de gérer à la fois le staff tech-
nique mais c’est lui aussi qui travaille 
directement avec le Staff Hallyday. Qui 
a, bien entendu, un droit de regard 
sur l’ensemble des aménagements 
scéniques et qui fournit peu à peu les 
dispositions artistico-scéniques que 
la production de Johnny peut exiger 
pour le concert. Mais, on n’en est pas 
encore là et pour le moment, les dis-
cussions vont bon train. «Notre défi ?  
explique Mario Rodriguez, Aménager 
le site du futur Vendéopôle en un im-
mense lieu d’accueil pour un spectacle 
vivant de cette envergure», poursuit-il. 

Dit comme ça, ça paraît simple. Lieu 
d’accueil sous-entend pourtant tout ce 
qui concerne les voies d’accès, y com-
pris pour les camions dont le nombre 
va fluctuer entre 150 et 200, la qualité 
des sols, les parkings, la sécurité, l’ins-
tallation des tribunes, la zone VIP, les 
buvettes et la restauration, les sanitai-
res, les tentes, les gradins, la billette-
rie… Bref, tout ce qui se trame dès à 
présent dans l’ombre du festival. 

«La première entreprise du Vendéo-
pôle»

	 «Les aménagements qui sont faits 
sur le site de La Verrie représentent si 
l’on veut les premiers travaux du Ven-
déopôle. Les remorques de cailloux 
qui seront utilisés pour créer la scène 
du concert de Johnny serviront ensuite 
à la mise en place du Vendéopôle. 
Le concert de Johnny est en quelque 
sorte la première entreprise que nous 
accueillons à La Verrie !», explique 
Bruno Retailleau, conseiller général du 
canton de Mortagne-sur-Sèvre. Sans 
oublier les aménagements périphé-
riques, notamment en arrière scène 
où se trouvent les loges qu’il faudra 
mettre sur pied et aménager, la régie 
etc. Alors, Mario, comment se sent-on 
à deux mois du grand jour ? «Eh bien, 
disons que désormais la partition est 
écrite et qu’on va pouvoir jouer la mu-
sique ! Il ne nous reste donc plus qu’à 
définir qui va composer l’orchestre !».

Johnny à Poupet le 22 juillet : 
il reste encore des places !

Johnny en Vendée, c’est le samedi 22 juillet 2006, à quelques kilomètres 
du site de Poupet, dans la zone économique de la Sangle à La Verrie. Il 
fallait en effet un lieu pouvant accueillir jusqu’à 35 000 fans, impatients de 
découvrir la tournée «Flashback Tour» du chanteur. La billetterie qui a ouvert 
ses portes il y a quelques mois dispose encore de places en pelouse que 
vous pouvez acheter en contactant l’Office de Tourisme de Mortagne-sur-
Sèvre au 02  51 65 11 32 ou sur Internet : www.fnac.com et www.ticketnet.fr. 
Le prix des places est de 43€. Pour connaître les autres dates de Poupet, 
vous pouvez surfer sur le site du festival :  www.festival-poupet.com.

	 Johnny a présenté sa tournée 
Flashback Tour il y a quelques jours 
à Paris, lors de l’unique conférence 
de presse qu’il donnera tout au long 
de cet événement. C’est un chanteur 
détendu, souriant, et plein d’humour 
qui a accepté de répondre aux ques-
tions des journalistes et de révéler 
la mise en scène de son nouveau 
spectacle. Lors de sa venue en Ven-
dée, le 22 juillet, pour les vingt ans 
du Festival Poupet, Johnny va chan-
ter dans une immense prairie d’une 
commune de 900 habitants. Il nous a 
expliqué pourquoi il a accepté cette 
invitation : «900 habitants mais pas 
des moindres !, a-t-il précisé d’entrée 
de jeu. Ces concerts, ça me rappelle 
des souvenirs de l’époque où j’étais 
jeune et beau ! Un jour, je me sou-
viens, pour un concert, j’arrive dans 
un champ. La première habitation 
était à trente-cinq kilomètres. Il avait 
plu, il y avait de la boue partout. On 
me montre la caravane où je devais 
me changer. Et j’attends. À 21h, j’en-

tends un véritable boucan dehors, des 
gens hurlaient «Johnny, Johnny !» :  
il y avait au moins 25 000 personnes 
dehors ! Et moi je me disais «Mais 
d’où viennent-ils ?. C’était fabuleux !  
Alors depuis, je me dis que les prairies 
c’est vraiment pas mal !». 

L’importance du bénévolat

	 Le chanteur a beaucoup parlé 
des concerts qu’il donnera en Pro-
vince et lors des festivals, montrant 
un intérêt non feint pour ce genre 
de concerts qui sortent comme il dit 
«du contexte d’un concert tradition-
nel» et qui n’auraient pas vu le jour, 
comme en Vendée, sans la pré-
sence et la motivation de nombreux 
bénévoles. Comme le disait Jean-
Claude Camus, son producteur :  
«En Vendée, il y a des gens très coura-
geux. Toute une équipe de bénévoles 
se démène pour accueillir l’Usine Jo-
hnny. Et la star de surenchérir : «Voir 
ça dans des petites communes, c’est 
génial. Alors oui, c’est bien les prairies !  
Ce que j’aime dans mes tournées, 
c’est l’ambiance festival.» D’ailleurs, si 
le décor de son spectacle qui s’avère 
être un véritable show sera le même 
dans les grandes salles, il sera modu-
lable dans les festivals. «On voulait un 
décor qui puisse s’agrandir ou se rétré-
cir selon l’endroit. Ce décor sera celui 
d’un spectacle que j’ai voulu nouveau, 
divisé en deux parties, avec en une 
première partie, le décor d’un opéra 
détruit à la suite d’un bombardement 
avec à l’appui de grands écrans*. Le 
décor de la deuxième partie sera celui 
d’un univers plus actuel, pas futuriste 
mais plus moderne… vous verrez !»

*Le Flashback Tour, ce sont 140 m2 
d’écran vidéo, 260 projecteurs, 400 m2 
de scène, 95 techniciens, 30 camions,  
7 bus, 100 techniciens… 

Le rideau se lève sur 
la tournée Flashback Tour


